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PRÉFACE

L 'ART AFRICAIN, dans lequel l'art moderne européen s'est rencontré, reste malgré tout un art méconnu Comprts
par les arustes depuis la Belle Epoque, loué ou méprtsé par les esthéticiens, li a bten failli s'éteindre avant qu'on

ait l'idée de l'étudier vraiment L'attitude des plus admiratifs depuis plus de trots-quarts de siècle est restée en retrait,
non pour les œuvres dont le dithyrambe n'a pas faibli, mats pour l'artiste qui est resté pratiquement inexistant Il est
dtffictle, étant donné qu'on l' ignora, de savoir quelle fut l' opuuon des grands défenseurs de l'art « prtmutf » a l'égard
de leur collègue afrtcatn tout s'est passé comme si « I'afncain », entué indéfinie, sécrétait des masques spontanément,
comme li frappait sur les tambours de danse L'ethnologue est pourtant parvenu assez tôt à révéler qu'li extstait dans
les sociétés afrtcaines, des systèmes origtnaux d'organisatton soctale, des catégories professtonnelles, des bardes et des
forgerons Ils ont même, pour certains d'entre eux, signalé qUI sculptait, mats incidemment et dans des termes trop
généraux pour être vraiment uttltsables

Le présent ouvrage ne comble pas tous nos appéttts mats li répond à la meilleure formule qu'on puisse souhauer quatre
ethnologues aux talents différents et complémentaires se sont unis pour donner un tableau aUSSl complet qu'li est apparu
possible de l'art d'une petite ethnie gabonaise dans laquelle deux d'entre eux (0 GOLLNHOFER et R SILLANS)
ont étudié pendant près de dix ans les prtnctpaux aspects de la cultui e matérielle et sociale A ces deux chercheurs se
sont joints un musicologue (PIerre SALLÉE) connaissant bien lUI aUSSl le pays tsogho et le directeur du Musée des
Arts et Traditions du Gabon (LOUIS PERROIS) que ses travaux sur la statuaire des Fang ont, depuis plusieurs années,
fau connaître
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L'ouvrage se présente comme un recueil de documents classés par catégories et soutenus par un texte et des légendes
très détaillées « Art et artisanat Tsogho » constitue un des rares exemples dans lequel on se soit attaché à situer les
œuvres d'art dans leur contexte vivant, de la vannerze domestique à la statuaire Ainsi aura pu être sauvé le témoignage
d'un des dernzers groupes africatns qui vzve encore suffisamment sa culture artisuque pour qu'elle imprègne tous les
aspects de sa vze quotidienne

André LEROI-GOURHAN

Professeur au Collège de France
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LE MUSÉE DES ARTS ET TRADITIONS DU GABON, créé en 1967 par les chercheurs de l'Office de la Recherche
SCIentifique et Technique Outre-Mer, abrue une collection d'objets d'art et d'artisanat traditionnels de la forêt

équatoriale qui pour être modeste n'en est pas moins représentative des formes très dlverses de l'art africain du Bassin
de l'Ogooué

Le pays tsogho, situé au sud de l'équateur, dans la région montagneuse de la Ngounié, est pratiquement le dernier foyer
stylistique gabonais encore vivant

L'ensemble des objets recueillis depuis 1965 dans cette zone constuue actuellement un fond exceptionnel de plus de
250 pièces caracténsttques d'un artisanat et d'un art sculptural méconnus tant à Libreville qu'à l'étranger

Les Mttsogho, étudiés depuis bientôt dix ans par les ethnologues Roger SILLANS et Otto GOLLNHOFER, puis par l'ethno­
musicologue PIerre SALLEE, présentent un tntérêt culturel et muséographique certain dans un pays où la plupart des
traditions sont en VOIe de disparttton rapide La sculpture rituelle des Mttsogho, dont quelques spécimens sont éparpillés
dans les collections et les musées d' Occident, a déjà retenu I'attenuon des spéctaltstes d'esthétique, mats tl était tmposst­
ble d'avoir une notum synthétique de cet art faute d'avoir une collection assez complète Le fond du Musée de Libreville,
présenté au public pour la première fois en 1972, permet désormais de cerner la question avec préctston

Les manifestauons rituelles de la confrérie du BWIt1, au centre des préoccupations des Mitsogho, ont déjà fait l'objet
de thèses et d'articles Les acqutsutons patientes des chercheurs de l'ORSTOM pour le compte du Musée des Arts et
Traduions et la donation particulièrement importante de Otto GOLLNHOFER (1970) ont abouti au rassemblement
d'une collectton représentative et pertinente pouvant servir à l'étude SCIentifique des éléments de cette culture matérielle
On s'aperçott qu'à côté de techniques de subsistance rudimentaires typiques du milieu forestier gabonais, il existe une
sculpture rituelle et profane très riche tant par lesformes souvent étonnantes que par les couleurs finement harmonisées

Notre exposttton et ce catalogue que nous avons voulu très complet sur le plan iconographique auront attetnt leur but
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si le public et les amateurs d'art tradtttonnel reconnaissent, comme nous avons été amenés à le faire à la suite de nos
enquêtes de terrain, que l'art tsogho a sa place parmt lesplus bellesformes de la sculpture africaine et que cettatnes
pièces privilégtées peuvent prétendre en être des chefs-d'œuvre

LOUIS PERROIS
Ethnologue, chargé du Musée
des Arts et Traditions du Gabon
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L'ART ET L'ARTISANAT CHEZ LES MITSOGHO

LES MITSOGHO constituent une petrte population forestrere de moms de 13 000 habitants locahsee dans la partie montagneuse du
Gabon, région sillonnee de nombreux cours d'eau, affluents de la nve droite de la Ngoumé Ils vivent, presque exclusivement,

des produits d'une technique agncole rudimentarre, la chasse et la pêche n'Intervenant qu'a titre d'appomt

Jusqu'en 1966 Ils résidaient, en grande partie, tout le long de la boucle situee au NE d'Eteke (piste Eteke - Massima - Nouveau
Ngwassa - Eteke) et le long des routes Lebamba - Mimongo et Mimongo - Koulamoutou Depuis cette date - mIS à part un tres
pent nombre de VIllages, demeures aux environs de MOUIla, - c'est sur ces deux derrneres routes - aInSI que sur celles d'Eteke­
Ovala et Eteke-Massima, sans omettre les alentours de Smdara, qu'ils ont tous eté regroupes

D'apres la tradition orale, les recoupements Imguistiques et les hens culturels, les Mitsogho seraient venus de l'Est, le long de l'Ivmdo
Jusqu'a l'Ogooue dont Ils auraient atteint la nve gauche pour penetrer dans l'mteneur du pays par la vallee de l'Ofoue PUIS Ils auraient
penetre dans le bassin de l'IkOI afin de s'Implanter sur ses affluents et sur ceux de la nve droite de la Ngourne

Leurs voisins Immédiats sont les Masango, Bapounou, Eshira, Bakele, Simba, EVIa, Okande et Bandzabi

La tnbu se compose de SIX clans exogames et matnhneaires, dotes d'un systeme de manage entre cousms croises, polygames, à rest­
denee vin-Iocale

Les mdividus sont encadrés dans un système religieux très complexes constitué par une plurahté de sociétes d'mitrés

Véntables écoles de brousse - dont les activités s'étendent a l'ensemble des domaines SOCIal, religieux, medical et artistique - ces
SOCIetes, tant masculmes que femmmes, dispensent chacune un aspect particuher du savoir et de la connaissance Celles-cl ont eté
et demeurent encore en partie de nos JOurs le seul conservatoire de la culture stnctement reservee aux adeptes Le caractère hautement
confidentiel de cet enseignement tient au fait que dans une culture sans écnture, le rnainnen Immuable de cette connaissance demeure
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un SOUCI mconscient mais réel Ce qur ne peut être garanti que dans un cadre mmanque ne dispensant le savoir qu'à des personnes
désireuses de le recevoir, même au pnx de dures epreuves, et suffisamment preparées à cet effet

Cette mtense activité, a la fois culturelle et cultuelle, se manifeste dans sa dimension esthétique, par une diversite à'ohjets relevant
des concepts enseignés Un objet d'art est donc pensé dans un but fonctionnel ou religieux avant de l'être dans l'esthetique de ses
formes Chaque mâle apprend les rudiments de l'art sacré plastique a un âge relativement bas, lors de sa premiere irutiauon Ce n'est
qu'en cas d'aptitudes parncuheres de sa part que son apprentissage se poursuit au sem du cadre hgnager

Le travail du bois et du fer était autrefois exercé par une seule et même personne qui cumulait les fonctions de forgeron et d'artisan
du bois Sa compétence dans l'art de transformer les matenaux bruts, d'une part, en outillage agncole, ustensiles ménagers, mstru­
ments de musique, de chasse et de défense et, d'autre part, en objets de culte, lui assurait une position pnvilégiée

Le travail du fer était tres important autrefois, bien que les Mitsogho n'aient fait que transformer le metal qui provenait des forgerons
batsangi sous forme de barres de fer d'importatton européenne Avec la civihsatton OCCidentale, l'art de la forge a cédé, peu a peu,
le pas aux produits manufactures Les quelques rares objets en fer que l'on rencontre actuellement revêtent pratiquement tous un
caractère sacré, car ils sont des rémmiscences de cet ancren artisanat On se servait d'une enclume - plus ou moms pmforme, a
pomte enfoncée dans le sol - de masses de pierre, de quelques pmces rudimentaires et d'un soufflet en bois à deux compartiments
d'air, couverts chacun d'une peau de bête

Le travail du bois, par contre, est encore en pleme activité ainsi qu'en temoignent les diverses mamfestations de l'art plastique tsogho
qui, de tous les arts des populations du Gabon, est un des rares qui se soit mamtenu sohdement mtégre a la VIe SOCIale et religieuse
L'artisan du bois ne represente pas une categone socio-professionnelle car ses occupations ne different en rien de celles des autres
hommes qui savent d'ailleurs tous plus ou moms sculpter La remuneration de son activite est laissee a l'appréciauon competente
de chacun des membres de la communauté religieuse pour laquelle l'œuvre est reahsee La techmque de l'art sacre est assujettie à
une certame codificanon des formes et des couleurs (par rapport à leur contenu symbohque) qur revele aux invites l'identite de la
facture, tout en laissant cependant au sculpteur une hberte d'mspiranon et d'tmprovisatron non neghgeable L'apprentissage peut
durer plusieurs annees aupres d'un maître-sculpteur qur ne confie au debutant que des travaux secondaires (abattage, degrossissage,
pohssage, coloration, etc)

Avant I'exécution de tous travaux - qur s'effectuent à l'écart du VIllage, avec des outils drmportatron européenne (hâche, matchette,
hermmette, couteau de chasse et de poche, parfois CIseaux à bois) -le sculpteur et son aide sont astremts a l'abstmence sexuelle

Le bois et le diamètre de l'arbre sont ChOISIS en fonction des divers objets (masques, statuettes, colonnettes et piliers, mstruments de
musique) dont l'execution est faite dans des gammes d'essences bien détermmées

Avant l'abattage, l'artisan s'adresse au végetal comme à une personne en lui précisant les raisons pour lesquelles Il doit le sacnfier
afin de ne pomt attirer ses maledictions Il commence par l'entailler de quelques coups de matchette et crache certames feuilles mâ­
chees L'arbre abattu, Il demande la benediction des ancêtres pour que l'œuvre à reahser soit plemement réUSSIe Le tronc, coupe a
la longueur desirée, est écorce puis abandonné pendant des Jours ou des semames, selon l'essence, afin de laisser la seve s'evaporer ou
durcir selon le cas Le travail est effectue sans mterruption notable durant toute la Journee Au cas où Il ne serart pas achevé, l'artisan
couvre l'ebauche de trOIS larges feuilles d'un poivrier sauvage et l'ensemble est camoufle avec des écorces des feuilles et des branches
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de palmier nam afin que la bonne réahsatron de son travail ne S01t point perturbée par des influences néfastes Le lendemain, le tout
est soigneusement exammé par le sculpteur afin de détecter une éventuelle mtervention maléfique

Avant et pendant la fabrication, Il procède à une estirnatton ngoureuse des proportions d'ensemble et à des mensuranons de details
très precises C'est ainsi qu'Il déhrmte, sur le tronc abattu, les emplacements des élements de la partie à sculpter, avec les pieds, les
bras et les doigts, tout en s'aidant d'une hane et d'un morceau de charbon de bOIS Certames fimtions, de figurations anthropomor­
phes, sont executées au fer rouge, avant le polissage et le colonage, notamment le noircissage de la chevelure et des arcades sourcilières
ainsi que la perforation des yeux et eventuellement de la bouche Apres le polissage, qUI s'effectue avec les feuilles rugueuses d'un
figuier sauvage, on procède a l'apphcation des couleurs qUI est faite par couches successives avec les doigts - ou un petit bâton,
écrase à une extrermté (pour les parties etendues) - et avec des plumes de coq, ou de perroquet, pour les endroits déhcats ou peu
accessibles

Les couleurs (bleu, blanc, rouge, Jaune, noir, gns) qui peuvent être combmées entre elles, proviennent de terres, Cailloux pulvénses,
grames, charbon de bois et poudre de bOIS rouge, melangees a l'eau ou à l'huile de palme La temte notre, pour la coloration du
raphia, est obtenue par maceratlon des fibres dans la vase

Pour certains cordophones, I'artisan utilise des fibres en racines aénennes de vamlle sauvage et pour d'autres, des lamères corticales ,
la Caisse de résonance, eventuelle, en bois leger, est recouverte de peau d'antilope Les instruments de perCUSSIOn font appel, selon le
type, à des maténaux très divers soit des graines qui s'entrechoquent entre elles ou que l'on agite contre les parois d'un fruit désséché
ou d'un receptacle de rotm, soit du bois creusé, a forme plus ou moms cylmdnque ou troncomque, couvert à une extrémité d'une
membrane en peau d'antilope tendue, à forme aplatie avec battant interieur (cloches en bois)

En vue de la confection des nattes, les femmes entrecroisent des lamères végétales, de deux espèces de marantacées, à même le sol,
en s'aidant de quatre eclats de bambou fixant l'encadrement destme a donner à l'ensemble les dimensions voulues Des fibres de
differentes couleurs sont prévues pour I'obtention de motifs vanes Pour fabnquer corbeilles et paniers, on commence par préparer
le fond de ces futurs récipients en entrecroisant des lamères de rotin sur le sol PUlS on place sur cette ebauche une « forme» appro­
pnee dont on suit les motifs et l'on poursuit le travail en epousant les contours du modèle

Le tissage du raphia que les Mitsogho appnrent des Bandzabi, n'offre plus qu'un mterêt neghgeable Il est pratiqué par les hommes
sur un metier rudimentaire dont le bâti est constitue par deux rondins en bOIS dont l'un, en cœur de bambou, est attache au toit de
la construction et l'autre, plus lourd, est fixe au sol par deux piquets , deux pièces de bois mamtiennent les fils tendus Le tout est
complete par une navette et une lame de bois servant à séparer les fils verticaux entre eux
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1 LA VIE SOCIALE ET ÉCONOMIQUE

T'ORGANISATION TRIBALE, tout comme l'orgamsation clamque, ne constitue pas une umté politique homogène et ne dispose pas
L d'une autorité suprême en la personne d'un chef à la tête de la tnbu ou des clans La seule et véritable umte sociologique se situe
au mveau du village qUI est compose de fragments de plusieurs clans repartis en fonction des systèmes d'alliances a régime matnli­
néaire et residence virilocale Et cette umté, purement locale, est assurée et maintenue par des ntes religieux dont les membres ­
selon leur sexe - appartiennent a diverses societés mmatiques masculmes et férnmmes dont les unes assurent l'ordre social, et les autres
dispensent la connaissance, les soins médicaux, et protegent par leurs ntes la sociéte toute entrere Chaque village - composé de
différentes familles élargies - est admrmstre par un « proprietaire du village » qUI est en même temps Juge coutumier exerçant son
actrvite au sem d'une corporation La répartition des travaux se fart en fonction du sexe C'est à l'homme qu'incombent les gros
travaux et l'abattage lors des plantatIons, la construction des cases et tout ce qUI concerne le travail artIsanal, sauf la vannene Il lUI
revient egalement la chasse et la pêche aux gros poissons Les femmes, elles s'occupent de I'entretien des plantanons, de la cueillette,
de la pêche à la nasse et au pamer, du partage du bors de feu, du transport des VIvres et de la preparation des aliments Elles sont
aidees, dans la plupart des travaux domestIques, par des enfants Jusqu'à l'âge de hurt-neuf ans sans distinction de sexe A cet âge,
qUI coincide avec la prermere imnanon, les garçons aident seulement leur pere afin de se former a leur métier d'hommes

L'éconorme se repartIt en quatre secteurs dactrvrté dont l'Importance de certains est sensiblement réduite de nos Jours SI l'élevage
est lirmté a l'entretIen, en nombre assez Important, d'ammaux de basse-cour (moutons, chèvres, porcs, poules et canards) - le
gros betail faisant defaut, - l'agnculture, par contre, fourrut la base de l'ahmentanon Car les produits de l'elevage sont pratique­
ment reservés a des fins ntuelles et a titre de presents a l'occasion des cerémomes de deuil On cultrve le mais, les taros, les arachides,
les Ignames, les banamers, le mamoc, la canne à sucre, dans divers types de plantations dont certams comportent la Jachère Près des
villages, on mtroduit drvers plantes telles que palmjers-raplua, palmiers a huile, avocatiers, papayers, atangatiers, plus rarement des
citrons, cedrats, orangers, les legumes d'Europe ne sont pas cultives A titre de complement aux produits de l'agnculture s'ajoute
la cueillette de feuilles, racmes, fruits et graines alimentaires, condiments sauvages et larves comestIbles La chasse qUIfaisait autrefois
l'objet de ntes (mitratron speciale, abstmence sexuelle la veille) plus developpes que de nos JOurs, porte pnncipalement sur les OIseaux,
singes, porcs-epies, antilopes et cochons sauvages On pêchait beaucoup autrefois en faisant des barrages dans les rrvieres et en bras­
sant dans l'eau des plantes stupéfiantes ecrasées Cinq branches de l 'industne artIsanale completent I'activite economique la vannerie,
une des plus belles du Gabon, le tissage du raphia, plus ou moins lmuté de nos Jours a des buts ntuels , le travail du bots (ustensiles
menagers, habitations, Instruments de rnusrque, sculpture ntuelle) demeure encore flonssant , la poterie par contre, qUI n'a toujours
été représentee que par quelques spécnnens, n'est guère à retemr , quant auforgeage dufer, Il a pratiquement disparu
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1 Les objets de transport et de conservation Objets n" 1 a 19

Ils sont représentés par une très grande vanété d'objets à usages multiples constitués par des maténaux au nombre desquels le rotm
est le plus utilisé, mIS à part le palrmer dont les feuilles servent à confectionner des nattes à poussière Les objets les plus frequemment
rencontres sont des sechoirs a viande, a poissons, etc ,des corbeilles et des paniers servant, en outre, au nettoyage de certams produrts
vegetaux, des calebasses reservées surtout à la conservation des produits liquides (eau, huile et vm de palme) et pulverulents (poudre
de bois rouge, argile blanche, terres et roches pulvensées de diverses couleurs) mats servant egalement de verres a borre, gourdes,
plats et CUIllers En dehors de ces usages domestiques, certams de ces ustensiles, tels que pamers et corbeilles, sont employes comme
moyens de dots et comme cadeaux d'echanges entre familles, au moment de la fin des ntes d'un deuil, egalement comme accessoires
ntuels dans la presque totalite des SOCIétés drnmes Les calebasses sont parfois destmées à des fins medicales et religieuses (talismans
et masques de gemes) A noter aUSSI les bois que l'on porte à deux sur l'épaule pour le transport du gibier, aInSI que les brancards
mortuaires

2 Les ustensiles culinaires Objets n° 20 à 33

Dans cette catégone d'objets, cmq sont d'un usage presque journalier Le mortier-pilon, de dimensions et de formes vanables (circu­
laires ou rectangulaires, selon l'usage auquel Il est destmé) constitue l'objet le plus connu et le plus usuel des ustensiles ménagers,
qUI recèle, et cela est mOInS connu, un symbohsme sexue (le mortier proprement dit etant la matnce et le pilon, le phallus) C'est
amsr que, pendant les penodes menstruelles et le lendemam de l'acte sexuel, l'usage du pilon est stnctement interdit aux femmes Les
couteaux en bots, à manches le plus souvent sculptes de motifs anthropomorphes, très voisms de ceux des cannes de Juges, servent a
eplucher les bananes-plantain et à remuer les aliments foliaces en cours de CUIsson, tout comme Il est d'usage de le faire avec des
spatules denuees, elles, de motifs de decoration Les corbeilles en rotm, reposant le plus souvent sur quatre pieds, servaient autrefois
d'assiettes , de nos Jours, rarement utilisees aux seules fins de recipients a mets ntuels, dans les ceremomes d'imtiation, elles sont de
plus en plus souvent substituees à des feuilles de banamer Enfin, le tamis-filtre en rotm, a huile de palme complete fort utilement cet
assortiment d'ustensiles menagers, vu l'Importance de la place qu'occupe l'Inule de palme, au Gabon notamment, dans la cuisme et
même dans la toilette femmme

3 Les outils. Chasse et pêche Objets n" 34 à 45

Au nombre des outils traditionnels, certains n'ont plus qu'une valeur symbolique depuis l'mtroduction des produits manufacturés,
tels que le plantoir et la houe mdigene, la hache, l 'herminette et l'outillage de la forge Utilisee autrefois pour l'abattage, on rencontre
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parfois la hache comme accessoire ntuel ou sous forme de reproduction prophylactique en bois, contre les accidents On la place vers
le sommet du pilier-avant du temple où se déroulent les ceremomes des sociétés d'imttés En outre, son symbohsme figure dans l'eso­
ténsme du Bwété L'hermmette, autrefois utilisée a des travaux artisanaux du bois, n'a plus guère qu'un usage ntuel, on la trouve
dans certames legendes Par contre, les maillets en bois, servant à detacher les écorces à parois d'habitation, sont d'un usage journalier
Tout comme l'est cette sorte de râpe à bois rouge, appelée ghéntgho, dont la poudre obtenue par ce procédé sert de fard ntuel et
entre dans la composition d'une pâte de toilette On peut aUSSI mclure parmi les outils les « formes» en rotm sur lesquelles on con­
fectionne les pamers et corbeilles de modèles et de grandeurs vanes, sans oubher le métier à tisser dont Il n'existe plus que de rares
spécimens

La chasse et la pêche sont deux activités qUI ont Joué un grand rôle dans I'econorme d'autrefots mars ont perdu de leur Importance
de nos JOurs Cependant, on pêche encore aux barrages, sortes de claies en tiges flexibles avec ou sans adjonction de très larges feuilles,
le tout mamtenu par des hens de fibres de racmes ou d'ecorces Des nasses, de divers types, en hens de racmes ou de rotm, de baguettes
de bois ou de raphia sont tres utilisées, comme la classique canne à pêche en zachis de raphia, de grands pamers et d'une sorte d'éper­
VIer comque Pour le transport des produits de la pêche, on dispose de récipients que l'on porte sur la poitrine (pamers en lameres
végetales) ou le long de la hanche (pamers et calebasses) Les armes de chasse traditionnelles sont constrtuées par des arbalètes ,
différents types de sagaies à hampes de bois , des arcs à fleches de bambou empennées et enduites de poison et cordes en lamères
d'écorces ou de racmes , des filets et collets en fibres végétales, des fosses dissimulées avec des feuilles et des bois morts, sans oubher
diverses techmques comme la glu ou les mflorescences de certames plantes (pour la capture des petits ammaux) A la chasse, on em­
mène selon le cas des chiens au cou desquels on accroche une sonnaille de bois

4. Le matériel de couchage

Le ht à pieds - en nervures de faux bambou ou en rondms de bois, - et la natte constituent le maténel-type de couchage Cepen­
dant, la natte peut à elle seule remphr cette fonction quand on est en voyage notamment, dans ce cas, on la place directement a
même le sol Mais habituellement on la dispose sur un ht, avec ou sans couche intermediaire de feuilles dessechees Elle est confec­
tionnee en lamères végétales le plus souvent temtées de diverses couleurs naturelles (terres ou sucs de certames plantes) de façon a
obtemr divers motifs décoratifs On s'en sert egalement pour ensevehr les cadavres, pour transporter les objets les plus divers et comme
cadeaux de deuil, ou accessoires ntuels Dans les devmettes, c'est à une natte que la terre est comparée

5. Les articles de fumeurs

Deux types de ptpes sont à SIgnaler celles à fourneau en pierre et celles à fourneau en bois Les unes comme les autres sont pourvues
de tuyaux - parfois tres longs, pouvant attemdre ou même dépasser un mètre - en tiges creuses de divers vegetaux L'embout est
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fait SOIt de l'extrémite même de ces tiges, SOIt d'un très large embout labial, circulaire, en bois dur En plus de ce genre de pipes, on
rencontre aUSSI fréquemment une sorte de narguilé constitué par un fourneau en bois enfoncé dans le couvercle d'un flacon contenant
de l'eau, Il sert surtout à la consommation du chanvre mdien Dans les pipes, on fume de nos Jours du tabac d'rmportatron en feuilles ,
autrefois on utihsait des plantes désséchees ayant certames propnétés narcotiques

6 La coiffure. La parure Objets n° 46 à 54

Les femmes gabonaises consacrent de longues heures à se COIffer les unes les autres Pour parvemr à cette grande diversité dans l'art
capillaire, deux types de peignes, les uns en bambou, les autres en bois, sont en usage A ces articles s'ajoutent des démêloirs en ivoire
et en bors qUI servent a séparer les cheveux en vue de leur tressage obtenu à l'aide de fils Les types de COIffure aInSI réalisés sont
liés à l'âge, au statut social (célibataires, marrées ou veuves) et aux CIrconstances particuheres (deuil, naissance, mères de Jumeaux,
etc)

De nos JOurs, les objets destinés à la parure ne sont plus que des articles manufacturés, SI ce n'est ces colliers de graines provenant
de plantes les plus diverses que l'on peut encore observer au cou de certaines elégantes ou des enfants Autrefois les femmes portaient
des bracelets en fer forge, en CUIvre rouge ou en laiton, aux poignets et aux chevilles Ils avaient une grande valeur, non seulement
comme artIcles de parure, mais aUSSI comme présents que l'on offrait à I'occasion des cérémomes de fiançailles Actuellement, c'est
sur le plan symbolique qu'ils gardent toute leur valeur, aUSSI les retrouve-t-on dans certaines cerémomes ntuelles

7 Les objets à usages médicaux

Ces objets vont des fruits évidés des petites calebasses aux talismans très nombreux et diversifies (forme, nature et destinanons)
Les premiers sont utilisés exclusivement dans la pratique médicale courante, les seconds ne relèvent que du cadre de la thérapeutique
psychologique Les fruits des calebasses servent à confectionner des senngues à lavements, des ventouses pour prélever du sang aux
tempes en cas de maux de tête, et des poires à poudres« magiques » et médicinales C'est également dans une calebasse VIde que l'on
fait souffler les partunentes afin de provoquer l'expulsion du placenta, grâce aux efforts aInSI fourms Pour sectionner le cordon
ombilical, le bistouri fait place, dans la médecmetraditionnelle tsogho, à un eclat de bambou Mais c'est à l'aide d'un couteau special,
en fer forgé, que l'on procedait autrefois à l'autopsie des cadavres, accessoirement, Il était également utihse pour se raser et se couper
les cheveux
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 191]
MATG 70-03-35

- CORBEILLE DE CONSERVATION, tsao

provenance TSONGHO (11 km d'Eteke), route de Pounga

fonctions ou utihsauons utilisee pour contemr diverses couleurs minerales, dont certaines comme l'argile blanche pemba
egaIement dans ce type de corbeille des nattes de raphia posa

maténaux fibres de rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild)

On dispose

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 189]
MATG 70-03-253

dimensions h = 9 cm , diam = 15,5 cm
provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations utihsee pour la conservation des bâtons de tstnqo, la poudre du bois padouk, additionnee d'eau et d'huile de
palme, et fruit ndinqo de l'arbre qhendtnqo

matenaux lameres corticales de rotm commun (Eremospatha cabrae De Wild)

2 - PETITE CORBEILLE, tsao

[depôt Gollnhofer, 1970, n? 24]
MATG 70..Œ-32

dimensions h = 23 cm , diam = 36,5 cm
provenance GHETSOGHO (11 km de Mrmongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsanons utilisee pour le lavage des courgettes, Ignames et taros

matenaux lameres corticales de tsono, ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild), rachis de palnuer-raphia, palrruer a huile

3 - CORBEILLE DE LAVAGE, ghebwèta

[depôt Gol1nhofer, 1970, n° 25]
MATG 70-03-37

dimensions h = 19 cm , diam = 30 cm
provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilisations utihsee comme assiette ou plat, en disposant au fond du recipient une feuille de banamer avant d'y deposer
la nournture

matenaux lameres corticales de rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild) et fibres de folioles de raphia posa

4 - CORBEILLE A NOURRITURE, tsao-a-katsa

[depôts Gollnhofer, 1970, n? 116]
MATG 70-03-40

5 - CORBEILLE A NOURRITURE SUR PIEDS, tsao-a-kondonqe

dimensions h = 25 cm , diam = 28 cm
provenance village TSOOGE (11 km d'Eteke), route de Pounga
fonctions ou utilisations utilisee comme assiette ou plat, en disposant au fond du recipient une feuille de banamer sur laquelle les

femmes autrefois presentaient la nournture a leur man
matenaux lameres corticales de rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild) et fibres de folioles de raphia, quatre pieds en bois
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 142]
MATG 70-03-6

dimensions h = 27 cm , diam = 16 cm

provenance MIMONGO (sous-prefecture de la Ngounie)

fonctions ou utilisations porte par les femmes, sur la hanche gauche, afin de transporter les produits de leur pêche

matenaux panier en rotm egôo (Eiemospatha korthalszaefolza Becc ) Cordelette de transport en fibres corticales d'ogoe (Cleistophobis
glaucos PIerre)

6 - PETIT PANIER COXAL DE TRANSPORT, mosughudu

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 36]
MATG 70-03-38

dimensions h = 28 cm , diam = 42 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

foncnons ou utihsations destinee à recevoir les al achides en vue de leur selection au moment des semailles

matenaux lanieres corticales de tsono, ou rotm commun (Eremospatha cabrae De Wild)

7 - CORBEILLE A SEMENCES, ghepetse

On le suspend dans la

[dépôt Gollnhofer, 1970, n" 2]
MATG 70-03-11

dimensions h = 21 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Kalamoutou
fonctions ou utihsanons utilise pour la conservation des diverses vanetes de piment (Coprtcum frutestens L)

CUlsme

8 - SECHOIR PYRAMIDAL A PIMENT, koto

matenaux lameres corticales petiole de kongo ou Meqaphrynium macrostachyum (Bth) Milne-Redhead

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 23]
MATG 70-03-10

- dimensions h = 39 cm

provenance GHETSOGHO (Il km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilrsations pour la conservation des poissons et de la viande seches Ce panier-filet est suspendu au-dessous du sechoir
dans une prece ou l'on mamuent le feu de bors en permanence

materiaux nervures medianes de mosodo Marantochloa ramosstsstma (Mutch), entrecroisees, a mailles larges

9 - PANIER-FILET PYRAMIDAL, mosughudu

[depôt Gollnhofer, 1970, nO 37]
MATG 70-03-4

dimensions h = 27 cm , diam = 16 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsatrons pour conserver les bâtons de tstnqo (poudre de bois de padouk additionnée d'eau et d'hurle de palme) ,
les boules d'argile blanche pemba-a-motete, c'est-a-dire le pemba de la richesse , les graines ndtnqo de l'arbre
ghendmgo (Monodora mynsttca Dund1)

matenaux fibres corticales de tsono ou rotm commun (Eremospatha cabrae De Wild)

10 - PANIER DE CONSERVATION, monagha
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 27]
MATG 70-03-31

dimensions h = 8 cm , diam = 12 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilrsations pour conserver les petites calebasses a ventouses tsnnto et les bâtons de poudre de padouk destines a preparer
le tstnqo (apres adjonction d'eau et d'hurle de palme), substance utilisee pour la toilette et dans de nombreux
ntes Cette corbeille, dans laquelle on place egalement diverses matieres colorantes rrunerales et vegetales,
est suspendue au-dessus de la porte de la chambre a coucher

matenaux lameres corticales de tsono, ou rotm commun (Eremospatha cabrae De Wild) Anse de suspension en matenau de même
nature

11 - PETITE CORBEILLE DE CONSERVATION, tseghoa

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 10]
MATG 70-03-29

12 - PETITE CORBEILLE DE CONSERVATION, tseghoa

dimensions h = 13 cm, diametre = 17 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations utilisee par les femmes pour conserver les graines ndjaka de courgettes (Cucumeropsis edulzs Cogn) et les
arachides penda Cette corbeille est suspendue aux parois et au faîtage de la toîture

matenaux lameres corticales de tsono, ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild) Anse de suspension en matenau de même
nature

[depôt Gollnhofer, 1970, nOS 14 et 15]
MATG 70-03-193 et 198

dimensions (a) h = 44 cm , dram = 28 cm
(b) h = 40 cm , diam = 27 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou uuhsations utilisees pour le transport du gibier et d'une façon generale des petrts animaux de chasse (atherures, tortue,
etc)

matenaux hottes en Ianieres entrecroisees de rotm commun (Eremospatha cabrae De Wild) Bretelles de charge en ecorce d'ogoe
(Cleistopholis glauca PIerre) ou de Cletstopholts patens (Bth) Engler et Diels var Klazneana RE Fnes ou bren en Maran­
tochloa ramostsstma Mutch

13 - GRANDES HOITES, ghetughu, a bretelles de charge en lanieres vegetales

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 16]
MATG 70-03-190

dimensions h = 57 cm , diam = 40 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou
fonctions ou utihsanons utilisee pour le transport des drageons de bananiers, boutures de manioc, pieds de taros a l'epoque des

nouvelles plantations
matenaux bretelles de charge en ecorce de Cletstopholts glauca PIerre ou de Cletstopholis patens (Bth) Engl et Diels var Klazneana

RE Fnes ou bien en Marantochloa famostssima Mutch Hotte en lameres tressees de rotm commun (Eremospatha cabrae
De WIld)

14 - GRANDE HOTTE, maotnde, a bretelles de charge en Ianieres vegetales
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 77]
MATG 70-03-5

dimensions h = 36 cm ,dIam 17 cm
provenance MIMONGO (sous-prefecture de la Ngoume)
fonctions ou utilisations porte par les femmes, suspendu au cou, afin de transporter les produits de la pêche qu'elles pratiquent a la

nasse
matenaux panier en lameres corticales de tsono, ou rotm commun (Eremospatha cabrae De Wild) Lameres de transport en mosodo,

Marantochloa ramosissima (Mutch)

15 - PANIER PECTORAL DE TRANSPORT, ETROIT, koto

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 31]
MATG 70-03-199

dimensions h = 66 cm , diam = 40 cm
provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou
fonctions ou uuhsations cette « forme» est en realite un panier qUI sert de modele pour le travail de vannene qu'on execute en epou­

sant la « forme» avec des fibres qu'on entrecroise selon la technique habituelle
matenaux lameres corticales de tsono, ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild)

16 - FORME EN ROTIN, ndjomo POUR LA CONFECTION DES PANIERS

[depôt Gollnhofer, 1970, (Musee n° 67-5-e 4)]
MATG 67-01-3

[depôt Gollnhofer, 1970, (Musee n° 71-1O-a 1)]
MATG 71-01-81

dimensions h = 14,5 cm , diam = 27,5 cm
provenance pres de FOUGAMOU (Ngoume, centre Gabon)
fonctions ou utilisations dans la case de culte ebandza (l), contient herbes, SCIUre de padouk tstnqo, pains de kaolm pembe, peaux de

genettes, etc que l'on utilise lors des ceremonies du Bwete, Kono, Ya-mwel
matenaux lamelles de tsono ou rotm commun (El emospatha cabrae De Wild) Colore a la SCIUre rouge de padouk tstnqo et a l'argile

blanche pembe, fond decore de pendants en touffes de raphia

17 - PANIER, qhesambi

dimensions h = 49 cm , diam = 32 cm
provenance MIMONGO (Ngoumé, centre Gabon)
foncnons ou utihsattons utilise surtout par les femmes pour transporter les charges
matenaux lamelles de tsono, ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild)

18 - PANIER, tsogho

[depôt Gollnhofer, 1970, (Musee n° 67-5e-3)]

MATG 67-01-2
dimensions h = 16 cm , diam = 26,5 cm
provenance pres de FOUGAMOU (Ngoume, centre Gabon)
fonctions ou utrhsations dans la case de culte ebandza, contient herbes, SCIUre de padouk tsmgo, pains de kaolm pembe, peaux de

genettes, etc que l'on utilise lors des ceremonies de Bwete, Kono, Ya-mwel
matenaux lamelles de ozono ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild) colore a la SCIUre rouge de padouk tsinqo et a l'argile

blanche pembe Fond decore de pendants en touffes de raphia

19 - PANIER, tsoho

(1) dz = J (I P A)
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plus banane et feuilles

[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 194-1 , 194-2 , 194-3]
MATG 70-03-228

20 - MORTIER ghéso ET PILONS motongo (smg)

dimensions (a) h = 27 cm , diam = 22 cm
(b) h = 56 cm
(c) h = 36 cm

provenance MAGHAGHANA (centre Seka-seka), 5 km de Mimongo, sur la route de Lebamba

fonctions ou utihsanons destme a plier les arachides et les graines de courgettes (Cucumeropsis edults Cogn )
de manioc

matenaux bois d'epuku

[depôt Gollhnofer, 1970, n° 18 et 19]
MATG 70-03-20 et 21

dimensions L = 44,5 cm

provenance village ETOGHI (20 km d'Eteke), sur la route de Masima

fonctions ou utilisations destine a plier les arachides et les graines de courgettes (Cucumeropsis edults Cogn)

matenaux mortier et anse, en bOIS d'epuku (Mitraqyna ctltata Auler et Pell) , pilon en bois de tsindo (Randia acuminata Bth )

21 - MORTIER À ANSE gheso ET PILON motongo

[dépôt Gollnhofer, 1970, nO 88]
MATG 70-03-27

dimensions L = 38,5 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

foncnons ou utrhsations utihsee pour remuer les feuilles, les graines de courgettes ndjaka et les arachides, en cours de cuisson

matenaux bOIS de mbongo (Dtospyros sanza-muuka A Chev)

22 - SPATULE, en forme de matchette, mobuqhu

[depôt Gollnhofer, 1970, n° J87-1 , 187-2 et 187-3]
MATG 70-03-28 et 222

dimensions (a) L = 38 cm
(h) L = 84 cm , 1 = 12 cm

provenances GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou et Seka-Seka (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utilisations utilises pour eplucher les bananes et remuer les feuilles de manioc tsagha en cours de cuisson

23 - COUTEAUX-SPATULES, tsuma-a-pendé

24 - COUTEAU SPATULE, tsuma-a-pende

dimensions L = 36 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

foncnons ou utilisations cf n° 23

matenaux bois de mbongo (DIOSPYI os sanza-mintka A Chev)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 20]
MATG 70-03-26
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25 - COUTEAU, tsuma-a-pende, À MANCHE SCULPTE SURMONTE D'UN BUSTE

dimensions L = 43 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou unhsations pour eplucher les bananes

matenaux bois de mbonqo (DIOSpYI os sanza-muuka A Chev)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 118]
MATG 70-03-23

26 - COUTEAU, tsuma-a-pende, A MANCHE SCULPTE SURMONTE D'UN BUSTE

dimensions L = 39 cm

provenance GHEBONDJE 1

fonctions ou utilrsatrons cf n° 25

matenaux bois de mbonqo (Dtospyros sanza-minika A Chev)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 129]
MATG 70-03-22

27 - SPATULE EN FORME DE DAGUE, mobughu

dimensions L = 35 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilisations cf n? 22

matenaux bois de mbongo (DIOSPYIOS sanza-mtntka A Chev)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 30]
MATG 70-03-25

28 - CORBEILLE DE LAVAGE, tsao-a-qhebadanqo

dimensions h = 20 cm , diarn = 30 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utrhsations utihsee par les femmes pour laver les arachides au moment de la recolte

matenaux larueres corticales de tsono, ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 7]
MATG 70-03-35

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 5 et 6]
MATG 70-03-42 et 43

dimensions (a) h = 53 cm
(b) h = 19 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utihsations servent a la conservation de l'eau tsova-a-meba , de l'hurle de palme tsana-a-madt et du vin de palme
tsova-a-maduku

matenaux fruits evides et seches de la variete sphenque a deux renflements inegaux ebuka , laniere de portage et de suspension en
vanete de canne a sucre commune a tige Jaune mokodi

29 - CALEBASSES, tsova, a substances liquides
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 4]
MATG 70-03-41

dimensions n = 14 cm , diarn = 12 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations utilisee par les femmes pour le transport des produits de la pêche a la nasse qhedt

matenaux vanete de calebasse sphenque a col etrangle ebuka, a lamere de suspension en fibres d'onana tNephthyus sp)

30 - CALEBASSE PECTORALE DE TRANSPORT, ghetenghe

31 - COUTEAU, tsuma-a-pende

dimensions L = 34 cm ,1 = 4 cm

provenance route OVALA (Eteke), Ngoumé, centre Gabon

fonctions ou unhsations pour eplucher les bananes

matenaux bois de mbongo tDiospyros sanza-muuka A Chev) a manche sculpte en forme de buste

[Musee n° 7l-5a-2]
MATG 71-01-13

32 - COUTEAU, tsuma-a-pende

dimensions L = 40 cm , 1 = 4 cm

provenance route OVALA (Eteke), Ngoume, centre Gabon

fonctions ou utihsatrons cf n° 31

matenaux bois de mbongo (Diospyros sanza-muuka A Chev) a manche sculpte en forme de buste

[Musée n° 71-5a-l]
MATG 71-01-14

[dépôt Gollnhofer, 1970, nO 3]
MATG 70-03-129

33 - FILTRE tsandji A HUILE DE PALME, EN FIBRES TRESSEES

dimensions L = 36 cm , 1 = 33 cm

provence GHETSOGHO (Il km de Mimongo), route de Koulamoutou

foncuons ou utihsations permet aux femmes de presser le mesocarpe charnu et fibreux (pulpe) des fruits de l'ElaeIs quineenns
Jacq, afin d'en extraire l'huile de palme, utilisee Journellement dans la cuisine gabonaise

matenaux 1ameres de tiges de mosodo ou Mtu antochloa ramOSISSIma Mutch

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 117-1 et 117-2]
MATG 70-03-13 et 14

dimensions (a) h = 169 cm
(b) h = 129 cm

provenances VIllage TSONGE (l1 km d'Eteke), route de Pounga

fonctions ou utihsations pour pêcher les gros poissons, apres barrage de la nviere

materiaux rachis de palmier (raphia ou de palmier a huile) , plus rarement en liens de rotin

34 - NASSES FUSIFORMES monga A OUVERTURE EN ENTONNOIR
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L'ouverture de la nasse

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 57 (51)]
MATG 70-03-9

dimensions L = 100 cm , 1 = 37 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations cf n? 34

matenaux Iarueres corticales de petioles de kongo ou Megaphrynzum macrostachyum (Btn) Melne-Redhead
est renforcee par une liane de rotin

35 - GRANDE NASSE DE PÊCHE qhèdt A LARGE OUVERTURE OVALE

[dépôt Gollnhofer, 1970, n? 53]
MATG 70-03-12

36 - NASSE DE PÊCHE, qhekot, À LARGE OUVERTURE CIRCULAIRE

dimensions h = 56 cm , dram = 27 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilisations pour la pêche aux crabes, silures, têtards et petits porssons
matenaux lattes obanza rachis de feuilles de palrruer-raphia maintenues par des hens en racines d'onana tNephthytts sp)

tsete ou Trachyphrtnium Braunzanum (K Sihum) Baker
et de

37 - COUTEAU DE JET, ebasa

dimensions h = 27,5 cm , entre points = 24 cm

provenance MAGHAGHANA (centre Séka-Seka), 5 km de Mimongo, route de Koulamoutou

matenaux partie coupante en fer , manche en bois

[dépôt Follnhofer, 1970, n" 198]
MATG 70-03-1

Chev)

[depôt Gollnhofer, 1970, n? 90]
MATG 70-03-2

dimensions L tot = 199 cm , f = 58 cm

provenance MOGHUMU (l l km d'Eteke), sur la route d'Ovala

fonctions ou utihsations utiltsee dans des ntes de la confrene tnrtiatique des eVOVl (Juges)

matenaux pomte en fer barbele, forgee par les Mitsogho Manche en bois de mbongo iDtospyros sanza-minika A

38 - SAGAIE AUX « LUMIERES DU SOLEIL », ekonqo-a-dimanda

[depôt Gollnhoffer, 1970, n? 52]
MATG 70-03-208

39 - SOUFFLET DE FORGES, okuka, a double compartiment d'air et baguettes de rnampulation

dimensions L = 50 cm baguettes = 56 cm

provenance GHETSOGHO (l l km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilisations utilise autrefois pour le forgeage du fer de provenance batsangi

matenaux bois de yombo (Mannoa klatneana PIerre et Engler) , membranes de soufflerie en peau de genette mostnqi
lina serualtna Pucherun) nombo

(Genetta serin-
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[depôt Gollnhofer, 1970, n? Il]
MATG 70-03-16

dimensions L = 49 cm

provenance GHETSOGHO (II km de Mrmongo), route de Koulamoutou
fonctions ou utihsations sert a detacher l'ecorce de l 'oqhâa (Xylopia aethtoptca RIch ), dont on se sert pour la construction des habi­

tations

materiaux bOIS de ghebanda (Sindora klaineana PIerre)

40 - MAILLET A FRAPPER LES ECORCES, btdt

[depôt Gollnhofer, 1970, n? 12]
MATG 70-03-205 à 207

dimensions L = 36 cm , 1 = 16,5 cm

provenance MAGHAGHANA (centre Seka-Seka) a 5 km de Mimongo, route de Lebamba-Mimongo

fonctions ou utrlrsations sert a l'obtention de la poudre de bOIS de padouk (Pterocarpus Soyauxu Tauber), laquelle, melangee a de
l 'huile de palme et de l'eau, constitue la pâte denommee tstnqo utihsee comme fard rituel et pour la toilette
des bebes

matenaux cette râpe est en realite constituee de deux morceaux de padouk disposes sur une petite claie et que l'on frotte l'un contre
l'autre au moyen de sable fin et d'eau que l'on renouvelle de temps a autre L'eau est versee, peu a peu, a l'aide d'une sorte
de cuiller en feuilles munie d'un long manche de bOIS

41 - RAPE A SABLE, qhentqho, a « bOIS rouge»

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 90]
MATG 70-03-204

dimensions L manche = 43 cm , fer = 12,5 cm

provenance NONGE (13 km d'Eteke), route d'Ovala

fonctions ou utihsations servait autrefois pour le travail du bOIS (sculptures, pirogue, etc) Actuellement, l'omako est devenu un
objet ntuel frequemment utihse dans les societes et confrenes imtiauques masculmes

materiaux fer forge autrefois par des artisans rrutsogho

42 - HERMINETTE, omako

43 - CEINTURE POUR GRIMPER AUX ARBRES, gheango

dimensions h = 75 cm

provenance MIMONGO (sous-prefecture de la N'gounie)

fonctions ou utihsanons utilisee surtout pour grimper sur le tronc des palmiers

materiaux souvent en liane de kôbe (Entada mannu (Oliver) Tiss)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 183]
MATG 70-03-245
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[depôt Gollnhofer, 1970, n? 65]
MATG 70-03-15

44 - HACHE, ghewangeo

dimensions L fer = 31 cm , manche = 67,5 cm

provenance GHETSOGHO (lI km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilrsanons utihsee pour l'abattage dans les plantations et pour tout travail du bors, notamment les tambours

matenaux manche en racme d'oghungu (Pachylobus tnmet a (Oliver) Guillaumin) La partie contondante en fer forge est enfoncee
dans le manche et mamtenue a celui-cr par des fibres de la hane wamba

[depôt Gollnhofer, 1970, n? 8, 17-1 et 17-2]
MATG 70-03-201 et 202

dimensions (a) L = 38 cm
(b) L = 48 cm

provenance GHETSOGHO (lI km de Mimongo), route de Kou1amoutou

fonctions ou utilrsations servent a detacher l'ecorce de l'oghâa (Xylopia aethioptca RICh), dont on se sert pour la construction des
habrtations

rnatenaux bois de ghebanda tSmdoia Klaineana PIerre)

45 - MAILLETS A FRAPPER LES ECORCES, gheghenge

[depôt Gollnhofer, 1970, n? 98 et 125-2]
MATG 70-03-50 et 51

dimensions (a) diam = 17 cm , panache moyen = 24 cm
(b) dlam = 17 cm , panache moyen = 24 cm

provenance de l'actuel VIllage d'OKONDJO (5 km d'Eteke)

fonctions ou utilisations utihses dans des rites de la SOCIete ferrunine de Y'Ombudi (culte de possession) La longue chevelure de ces
postiches imite celle que les gemes meqhesi sont censes posseder

materiaux fibres de raphia pouvant être colorees en rouge avec les fruits ecrases du rocouyer momweni (Bixa orellana L ), ou en noir,
avec la decoction de l'ecorce de qheombi (Copaifera Le Testui Pell)

46 - POSTICHES CAPILLAIRES RITUELS, ghepughe

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 101 et 125-1]
MATG 70-03-54

dimensions (a) L = 74 cm , h = 23 cm
(b) L = 64 cm , h = 25 cm

provenance OKONDJO (5 km d'Eteke) et SEKA-SEKA (5 km de Mimongo)

foncnons ou utilisations habits rituels dans les rites du culte de possession par les gemes mtqhesi de la SOCIete de l' Ombudi

matenaux cf n° 46

47 - JUPES RITUELLES, edornba, DE LA SOCIETE FEMININE DE l'Ombudi
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 26, 56 et 69]
MATG 70-03-45 et 48,49

dimensions (a) L = 17 cm
(h) L = 22 cm
(c) L = 27 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou et Seka-Seka (5 km de Mimongo), route de Lebamba­
Mimongo

fonctions ou utihsations objets de toilette

matenaux comme son nom l'mdique, ce type de peigne est confectionne le plus souvent en lameres corticales du petiole des « faux­
bambous» ou palnuers-raphia MaIS Il peut l'être aUSSI en lameres de rotin commun (Eremospatha cahrae De Wild) ou
en palmier-rotang (Eremospatha haulletnlleana De Wild)

48 - PEIGNES DE LANIERES VEGETALES, katsa-a-handza

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 28-1, 28-2 et 38-3]
MATG 70-03-44 et 45, 47

dimensions (a) L = 17 cm
(h) L = 14 cm
(c) L = 20,5 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations objets de toilette

materiaux ce type de peigne peut se rencontrer en divers bois allant du Jaune au Jaunâtre, tels que Ptcraltma nittda (Stapf) Th et
Mel-Dur, Plaqtostyles afrtcana Pram, Scottellui klatneana PIerre Var kamerunensts (Gilg) Pell On le trouve aUSSI en
padouk ou « bois rouge» (Pterocarpus soyauxu Tauber) aInSI qu'en bors de mbongo ou ebène (Dtospyros sanza-mtntka
A Chev)

49 - PEIGNES EN BOIS, katsa-a-pende

50 - BRACELET A CHEVILLES, monqa, en fer

dimensions diam = 8 cm
(a) = 8,15 cm
(h) = 9 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utilisations ce type de bracelet servait autrefois de parement de dot

matenaux fer de provenance batsanqt, travaille par les forgerons mitsoqho

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 61, 61-1 et 61-2]
MATG 70-03-56 a 58

51 - PERRUQUE, epughé

dimensions Haut calotte = 10 cm , larg = 27 cm
long panache moyen = 45 cm

provenance NDONGUI (Mimongo) Ngounie, centre Gabon

fonctions ou utihsatrons portee par les femmes lors des ceremonies d'Ombwlrl

materiaux cordons de raphia tresses serres

[Musee n° 65-6a-l]
MATG 65-02-21
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52 - JUPETTE, edomba

dimensions L = 48 cm , h = 27 cm

provenance NDONGUI (Mimongo) Ngounie, centre Gabon

fonctions ou utihsations portee par les femmes lors des cerémomes ntuelles d'Ombwl7l

matenaux cordons de raphia tresses serres - un petit morceau de glace

53 - PAGNE EN RAPHIA, obongo

provenance MIMONGO (Ngoume, centre Gabon)

fonctions ou utilrsations vêtement

matenaux fibres de raphia colorees rouge et noir

54 - PAGNE EN RAPillA, obongo

provenance MIMONGO (Ngoume, centre Gabon)
fonctions ou utihsations vêtement
matenaux fibres de raplna dont quelques-unes sont colorees de noir
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II LA VIE RELIGIEUSE

SEPT PRINCIPALES SOCIÉTÉS et corporations imtiatiques, sans compter les multiples pratiques ntuelles, caracténsent la VIe religieuse
tsogho L'interpénétration des ntes entre eux et l'appartenance des adeptes à plusieurs sociétes à la fois, traduisent l'Intense

activité de celle-cl Elle ne se hrmte pas à une utrhsation commune de certains Instruments de musique, mobilier et accessoires
ntuels, elle s'expnme au travers de tout l'art plastIque qUI, en dehors de sa dimension purement esthétIque, est à la fois la maté­
nahsation et I'actuahsation des concepts philosoplnco-rehgieux

C'est aInSI que I'architecture du temple de la societe mascuhne du Bweté maténahse l'Image de l'Homme projetée à l'échelle cosmique
et les figurations de cette construction exaltent la VIe dans sa duahté, autant par l'emplacement des sculptures que par le ChOIX des
couleurs des peintures géometnques

L'actuahsation des symboles que traduit cet art ne se mamfeste pas seulement par la maison de culte qUI sert de heu ntuel à diverses
societés d'hommes On la retrouve dans ces nombreuses représentations de Bwéte (statuettes, masques et sculptures des temples)
aInSI que dans I'anthropomorphisrne de certains Instruments de musique ou le contenu symbohque du son qu'Ils émettent Ancêtres
et gémes sont aInSI tour à tour Invoqués, évoqués, consultés ou écoutes dans l'une ou l'autre des SOCIétés masculmes du Bwete, du
Kano et du géme Ya-Mwèl (celle-Cl chargée du mamtien de l'ordre pubhc et du respect des traditions, un peu comme le fait la SOCIété
fémmme du Boo) ou femmme de Y'Ombudi (culte de possession par les gémes dans un but divinatoire) Les figurations d'ammaux­
que l'on observe sur les sculptures des maisons de culte, les masques, certams hauts-rehefs muraux et dans les accessoires rrtuels ­
actuahsent la mythologie DIspensée par l'ensergnement mitratique des diverses SOCIétés, elle l'est aussrpar les récrtsmytho-hrstonques
de la corporation des juges coutumiers chargés d'arbitrer les htrges d'ordre purement SOCIal (manages, dots, VOles de faits et vols
averés) Mythologie qUI evoque tantôt la decouverte de la plante hallucinogène tboga par le gonlle, tantôt les rrugrations tsogho qUI
s'effectuent, selon la tradmon, sur des pirogues poussees par deux serpents, tantôt l'agome representee comme une ascension de la
colhne de l'aigle que le mourant fait à genoux en S'aidant de ses jambes La VIe religieuses, entierement mtégree à la sociéte, est un
facteur de cohesion et déquthbre que l'art des devms guensseurs s'emploie Journellement a mettre en pratique, presque essentIelle­
ment par un bIaIS psychologique et par I'mtermediarre de statuettes prophylactIques qu'Ils gardent dans une corbeille specialement
destmée à cet usage

1 Le temple de la société initiatique du Bwété, ébandza

C'est une construction de 7 a 8 m de long sur 4 m de large, pourvue à l'amère d'une petite sorte à usage stnctement ntuel, et sur le
devant d'une large entree sans porte Deux poteaux, l'un à l'avant, l'autre à l'arnere soutIennent le faîtage, le plus proche de l'entrée
est generalement sculpté Ce temple est fermé au fond et sur les deux côtés Iongitudmaux par des cloisons en ecorce et lattes de raphia
Dans la plupart des cas, les parois latérales occupent toute la hauteur de la construction Jusque vers les deux-tIers de leur longueur,
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ensuite elles ne vont plus qu'à ml-hauteur Jusque vers l'entrée Le toit, généralement couvert de nattes en feuilles de raphia, est pro­
longé par un avant-toit mchné parfois Jusqu'à 1,50 m du sol A chacune des deux extrémités laterales-avant de cette construction,
une colonnette, frequemment sculptée, soutient la petite pièce de bois posee honzontalement à la base de la torture A I'mténeur,
Il y a souvent de chaque côte des parois longitudinales un banc, sur toute la longueur, fixé en terre Cet edifice, qUI a le caractère d'une
maison d'hommes, sert non seulement aux ntes publics du Bwété, mais aussi à ceux de diverses autres sociétés et confrénes mrtiatiques
masculines , Il est la configuration symbolique du corps humain

2 Les éléments figuratifs du temple Objets nO 55 à 76

Les sculptures de certains éléments du temple peuvent être des figurations humaines, ammales, purement geométnques ou des repré­
sentations d'objets, d'astres ou de meteores Elles sont toujours diversement colorées, de même que les motifs geométnques peints
sur tout le pénmètre mteneur de la construction, en haut des parois d'écorce Sculptures et peintures, aUSSI bien par les motifs que
par les couleurs, correspondent a des symboles bren precis, connus des seuls mitrés Dans la conception anthropomorphe du temple,
le piher-avant est le cou, les colonnettes, les bras, et le faîtage - souvent sculpte en forme de pirogue à l'avant - la colonne verté­
brale Pilier et colonnettes sont sexues De par leur representation et leur disposition, ces der mères sont mâles (à drorte en entrant)
et femelles (a gauche) Le pilier, par sa figuration tantôt mâle, tantôt femelle, ou les deux a la fois , cette dualité sexuée, que l'on
retrouve dans les colonnettes, correspond aux premiers ancêtres de l 'humamte

3 Le mobilier rituel Objets n° 77 a 82

Quatre types de SIèges amovibles et une sorte de claie fixe constituent, avec les deux bancs longitudmaux, fixés au sol du temple du
Bweté, le mobilier en usage dans les SOCIetes d'mmes Dans celle du Bwete, on note en grand nombre, dans la maison de culte, des
«fauteuils » constitués d'une racine aenenne, fourchue de parasoher Lors des seances publiques nocturnes, Ils sont placés à l'exteneur,
près du feu, à la disposition de l'assistance Mais Ils sont, par contre, reserves a des fins stnctement ntuelles au cours de certames
ceremomes diurnes du Bwété et d'autres societés religieuses (Kano et Ya-Mwel) Pendant toute la duree de son mrtiation, le recipien­
darre du Bwété ne dort s'asseoir que sur un petit banc fabnqué par lUI C'est sur un tabouret, pemt en blanc, que les adeptes de
l'association femmme de l'Ombudl prennent place, a tour de rôle, afin d'être possédées par les gémes au cours de leur extase Les
Juges, les devms-guensseurs et les membres de la SOCIété chargee du maintien de l'ordre pubhc (Ya-Mwei) utilisent un tabouret, le
kwanga, de forme assez voisine du précédent Quant a la claie perpendiculaire aux parois laterales-suspendue à la torture vers le fond
du temple, à environ 2 m du sol - elle sert à entreposer certams accessoires ntuels
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4 Les accessoires rituels Objets n° 83 à 111

DIvers objets, dont quelques-uns à usage domestique - conservés dans des maisons de culte ou des constructions specialement des­
tmées a cet effet, - sont utihses au cours des ntes des societes d'mmes, masculmes ou femmmes

Parmi ceux servant de récipients et au transport, on note des paniers et calebasses à fards, des gibecières, corbeilles, paniers ntuels
et plumiers pour plumes de perroquet

Les habits et parures comprennent des caches-sexes de feuilles, d'ecorce ou de fibresde raphia tissées , des colliers en dents de pan­
there , des pièces anatomiques (penis, sems, scrotum) en bois, utilisés lors des mimes ntuels comme le sont des sabres en bois et bou­
chers de même nature ou en rotm colore

Insignes d'autonte, les cannes et chasse-mouches sont présents dans les ceremonies, de même que des petrts animaux (porcs­
epies, crabes, poissons, tétards) que l'on consomme, ou des depouilles animales que l'on expose (peaux de singes, genette, panthère,
serpents, crânes de singe, antilopes, hommes, plumes de perroquet, d'aigle, coq et touraco) et des produits vegétaux (arbustes entiers
ou non, feuilles, fruits, ecorces de la tige ou des racines, champignons) destines a des fins de decoration ou de manducation

Les torches en resine d'Okoume et les flambeaux d'amomes completent - avec les garrots, rmroirs, soufflets, enclumes, aiguilles
et pipes - cet ensemble heteroclite de pnme abord, dont chacun des éléments occupe cependant, en fonction de son contenu symbo­
hque, une place bien determmee dans l'edifice mmatique

5 Les instruments de musique Objets n" 112 à 144

Nombreux et vanés, destines a accompagner ou a rythmer les danses et les chants, Ils sont utihsés au cours des ntes et revêtent tous
une valeur symbolique

Le ngombi, harpe a huit cordes - qUI est la representation du corps de la femme, et dont la VOIX est celle du ronflement des chutes
où VIvent les genies - occupe une place de tout premier plan dans le ntuel et l'enseignement imtiatrque du Bwéte

L'arc sonore est souvent Joué en solo au cours des ceremorues

• La tnngle sonore, qUI symbolise la colonne vertebrale et les rotules du premier ancêtre mâle de I'humarute, résonne avec les tam­
bours dont le bruit est comparé à la VOIX des génies

Il existe cinq types de tambours de longueur et de grosseur différentes Décorés ou non de figurations humaines ou animales, Ils se
frappent les uns avec la paume de la mam, les autres avec des baguettes comme le moktki, le plus petit d'entre eux, et qUI appartient
aux adeptes de la sociéte fermnme de l' Ombudi
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• Les cloches, qUI traduisent les battements du cœur, peuvent être avec ou sans battant exténeur en bois ou en fer, avec manches
recourbé comme celles des Juges Il en existe une - le ngonga - qUI, attachée à une corne d'antilope, n'est utihsee qu'à des fins
prophylactiques

• Aux cornes d'appel s'ajoutent des sonnailles de danses, portees à la cemture, les hochets dont le plus connu est le soké, au bruit
comparé à la fois au cn du tisserm et au frottement de la queue du porc-epie, les mirhtons qUI sont les sifflets des gemes, faisant
entendre la VOIX de l'Etre suprême

6 Les figurations anthropomorphes et zoomorphes (statuaire) Objets nO 146 à 177 bIS

Les entités mythiques sont maténahsées dans des pemtures, hauts-rehefs muraux et bas-rehefs sur portes, am SI que dans des élements
architecturaux (piliers et colonnettes) Ce sont des figurations tantôt ammales (smges, OIseaux, serpents, etc ), tantôt humames (an­
cêtres, gemes, etc) Les masques, nombreux et vanes, ne se hmitent toutefois pas au seul aspect facial l'habit (feuillage, peaux
d'ammaux, pagne de raphia, etc) et les echasses eventuelles sont indissociables du masque De même, tout adepte, homme ou femme
travesti dont le VIsage est seulement recouvert de fards, constitue un masque L'appantion de ces entités est le plus souvent nocturne,
à I'occasion des ntes de passage, de mort et de deuil Il en est de même de ces figunnes (ancêtres) intermédiaires entre la statuette
et le masque, que sont les manonnettes que l'on agite la nuit dernere un pagne tendu Les statues et statuettes sont à forme humame
(ancêtres proches ou lomtams), plus rarement ammale (lezards ou pangolms, elephants en CIre) Elles sont destmées à la SOCIete du
Bwété, à la confréne des devms-guensseurs ou a un groupe parental donné On peut leur confier un pOUVOIr prophylactique en leur
adjoignant certames substances humames, ammales ou vegétales Des planches a sculptures anthropomorphes et pemtes sont expo­
sees au cours des ntes de deuil du Bwete et des ntes de passage dans la SOCIeté du Kono On expose aUSSI, au fond du temple du
Bwéte, a I'occasion des ntes de passage, une sorte de tabernacle renfermant une statuette d'ancêtre

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 45]
MATG 70-03-158

dimensions h = 57 cm , 1 = 23 cm , prof = 9 cm
provenance GHETSOGHO, dans une maison de culte ebandza

fonctions ou utihsations objet expose dans le fond d'une maison de culte ebandza, lors de la prenuere partie des ntes de passage dela
SOCIete du Bwete A cette occasion, chaque neophyte est eventuellement invite a ouvnr le volet de la niche
afin de regarder fixement, a maintes repnses, le buste qui represente Nzambe-Kana, le premier ancêtre mâle
de I'Humanite

matenaux mche et buste sont sculptes dans un seul bloc de mokondjo (Cleistophohs glauca PIerre) Le volet d'essence identique est
mamtenu a la ruche par des hanes Il est noirci exteneurement au feu et ses dessins geometriques en relief sont colores a
l'argile blanche pemba Le buste est colore en rouge avec des graines ecrasees de rocouyer momwent Bixa orel/ana L

55 - NICHE A VOLET, soa, SANS FOND, AVEC BUSTE D'ANCÊTRE, Bwete
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56 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 137-1 et 137-2]

dimensions h = 166 cm

provenance centre de SEKA-SEKA, quartier Maghaghana maison de culte

fonctions ou utihsations ces deux pieux sculptes, relies vers le haut par une planchette horizontale ornee de trois têtes representant
les ancêtres de l'Humamté et leurs descendant, sont surmontes de statuettes representant les premiers
ancêtres mâle, Nzambe-Kana, et femelle, Dtsumba, de l'Humanrte Ces pieux sont exposes temporairement
a l'occasion d'une sene de ceremornes de deuil, ghebenda, de la societe du Bwete A cet effet, Ils sont places
contre un autel provisorre, ndembe, ou fiches en terre devant celui-ci qUI est dispose vers le fond de la maison
de culte, ebandza

matenaux bOIS peint

57 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 139-1 et 139-2]

dimensions (a) h = 171 cm MATG 70-03-133
(b) h = 153 cm

provenance nouvel emplacement de MAGHAGHANA

fonctions ou utihsations cf n° 56

materiaux bOIS peint

58 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 181-1 et 181-2]

dimensions h = 139 cm , 1 = 6 cm MATG 70-03-106 et 107

provenance centre de SEKA-SEKA, quartier Maghaghana

fonctions ou utilisations cf n° 56 et 57

materiaux bOIS peint

59 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 172-1 et 172-2]

dimensions (a) et (b) h = 144 cm MATG 70-03-118 et 119

provenance nouvel emplacement de GHETSOGHO

fonctions ou utihsations cf n° 56, 57, 58

matenaux bOIS peint
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60 - PIEUX SCULPTES À STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndèmbe », ana-a-Ndembe
[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 180-1 et 180-2]

dimensions (a) h = 146 cm , l = 5,5 cm
(b) h = 143 cm , l = 5,5 cm

provenance centre de SEKA-SEKA, quartier Maghaghana

fonctions ou utihsations cf n° 56, 57, 58, 59

materiaux bois peint

[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 58]
MATG 70-03-226

dimensions L = 76,5 cm , l = 29,5 cm

provenance nouvel emplacement du village GHETSûGHû

fonctions ou utilisations petite porte du fond d'un temple mitianque dont le symbolisme des motifs en rehef concretise les fonde­
ments de l'enseignement mmatique de la societe du Bweté

matenaux bois de mokondjo (Cleistopholis glauca PIerre) nOIrCI au feu sur les deux faces Coloration des parties en relief a l'argile
blanche pemba et à la poudre ocre-rouge du caillou mondo

61 - PORTE, pogha OU okuké, DE MAISON DE CULTE ébandza

62 - COLONNETTES movenga, MÂLE ET FEMELLE D'UNE MAISON DE CULTE ébandza
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 141-1 et 141-2]

dimensions (a) h = 160 cm MATG 70-03-240 et 241
(b) h = 164 cm

provenance MANDJI (3 km de Mimongo), route Poungi, piste Mandji

fonctions ou utilrsations la colonnette gauche (en entrant) est le symbole du pnncipe femelle, celle de droite, du principe mâle Toutes
deux representent les bras d'une personne, car la maison de culte possede un symbolisme anthropomorphe

materiaux bois de l'arbre mosanqea (Maesopsts Emtnu Engl)

Colore a l'argile blanche pemba, a l'ocre rouge avec la

dimensions (a) h = 188 cm
(b) h = 186 cm

provenance centre de MûKABû

fonctions ou utihsatrons cf n° 56 a 60

matenaux bois de moghombo (Musanga cectoptoides R Br apud Tedhe)
poudre du caillou mondo et au charbon de bois mbu

63 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembè
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 63 et 64]

MATG 70-03-120 et 121
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Colore a l'argile blanche pemba, nOIrCI au feu

dimensions (a) h = 162 cm
(b) h = 158 cm

provenance GHETSOGHO

fonctions ou utihsations cf n? 56 a 60 et 63

matenaux bois de yombo (Hannoa Klaineana PIerre et Eng1er)

64 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n? 41 et 42]

MATG 70-03-125 et 126

Colore a I'argile blanche pemba, nOUCI au feu

dimensions (a) h = 163 cm
(b) h = 160 cm

provenance village GHETSOGHO

fonctions ou utilisations cf n° 56 a 60 et 63, 64

matenaux bois de yombo (Hannoa Klaineana PIerre et Eng1er)

65 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndèmbè », ana-a-Ndembè
[depôt Gollnhofer, 1970, n? 43 et 44]

MATG 70-03-114 et 115

Colore a l'argile blanche pemba, et avec des grames de rocouyer momweni

66 - COLONNETTES, movenga, MÂLE ET FEMELLE DE MAISON DE CULTE ebandza

dimensions (a) h = 109 cm
(b) h = 116 cm

provenance nouvel emplacement du village MOBEGHO
fonctions ou utilisations cf n" 62
matenaux bois de mosangea (Maesopsts Emtnu Eng1er)

(Bixa orellana L)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 114-1 et 114-2]
MATG 70-03-116 et 117

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 162 et 163]67 - COLONNETTES, movenga, MÂLE ET FEMELLE DE MAISON DE CULTE ebandza

dimensions (a) h = 190 cm
(b) h = 168 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage TSONGE

foncnons ou utilisations cf n° 66

matenaux la colonnette (a) est en bois d'éteku (Scottellia Klatneana PIerre, var kamerunensts (Gilg) Pell) Coloration a J'argile blanche
pemba, avec les grames ecrasees (rouge) du rocouyer momwent (Bixa orellana L), et au charbon de bors mbu La colon­
nette (b) est en bois de ghekombo-sa-kene (Pycnanthus anqolensts (We1w) (Exell) Coloration a l'argile blanche pemba,
a la terre Jaune tsombo et a l'ocre-rouge avec la poudre du Caillou mondo,
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[depôt Gollnhofer, 1970, n" 164 et 165]
MATO 70-03-238 et 231

dimensions (a) h = 198 cm
(b) h = 203 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage MOBEOHO

fonctions ou utihsations cf nO 66 et 67

matenaux la colonnette (a) est en bors d'eteku iScottellta Klaineana PIerre, var kamerunensts (Gilg) Pell) Coloration a l'argile blan­
che pemba, a la terre Jaune tsombo et en rouge avec les graines ecrasees du rocouyer momwent (Blxa orellana L) La colon­
nette (b) est en bors de qhekombo-sa-kene (Pycnanthus anqolensts (Welw) Exell) Coloration a l'argile blanche pemba, a
l'argile gns-bleuâtre eboo et en rouge avec des graines ecrasees du rocouyer momwèni tBtxa orellana L )

68 - COLONNETTES, movenga, MÂLE ET FEMELLE DE MAISON DE CULTE ebandza

69 - PIEUX SCULPTES A BUSTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n" 138-1 et 138-2]

dimensions (a) h = 165 cm MATO 70-03-233 et 234
(b) h = 170 cm

provenance centre de MOKABO
fonctions ou utilrsauons ces deux pieux sculptes, relies vers le haut par une planchette honzontale decoree, sont surmontes de bustes

representant les premiers ancêtres mâle (Nzambe-Kana) et femelle iDisumbaï de l'Humanite Ces pieux sont
exposes temporairement a l'occasion d'une sene de ceremonies de deuil ghebendo de la SOCIete du Bwete
A cet effet, Ils sont places contre un autel provisorre ndembe ou fiches en terre devant celui-ci qUI est dispose
vers le fond de la marson de culte ebandza

matenaux bors de moqhombo (Musanga cecropioides R Br apud Tedhe)

70 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n" 173-1 et 173-2]

dimensions h = 170 cm
provenance nouvel emplacement du VIllage GHETSOGHO
fonctions ou utihsauons cf n" 69

71 - PIEUX SCULPTES A BUSTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Kono », ana-a-Kono
[depôt Gollnhofer, 1970, n" 59 et 60]

dimensions (a) h = 168 cm MATO 70-03-123 et 124
(b) h = 176 cm

provenance actuel village OHETSOOHO
fonctions ou utrhsations ces deux pieux sculptes, relies vers le haut par une planchette honzontale decoree, sont surmontes de bustes

representant les premiers ancêtres mâle (Nzambe-Kana) et femelle (Dtsumbai de l'Humanite Ils sont exposes
temporairement en brousse, a l'abn du regard des profanes, devant l'enclos d'imtiatron a la SOCIete du
Bwete - au moment des ntes de deuil wanga de la confrene du Kono - et places contre un autel prOVISOI­
re ndembe ou fiches en terre devant CelUI-Cl qUI est dispose vers le fond de la marson de culte ébandza

matenaux bois de moghobo Colore a l'argile blanche pemba et a l'ocre rouge avec la poudre de caillou mondo NOIrCI au feu
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72 - COLONNETTES movenga, DE MAISON DE CULTE ebandza

dimensions (a) h = 160 cm
(b) h = 144 cm

provenance village POUNGI

fonctions ou utihsanons cf n" 66 et 67

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 175-1 et 175-2]
MATG 70-03-242 et 243

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 443-1 et 443-2]
MATG 70-03-160 et 161

dimensions (a) h = 162 cm Ô
(b) h = 160 cm ~

provenance village MANDJI

fonctions ou utrlrsations la colonnette gauche (en entrant) est le symbole du pnncipe femelle, celle de droite, du principe mâle Toutes
deux representent les bras de l'homme, la maison de culte en etant symboliquement le corps entier

matenaux bois d'epuku (Mltragyna ciltata Aubr et Pell)

73 - COLONNETTES movenga, MÂLE ET FEMELLE, DE MAISON DE CULTE ebandza

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 66]
MATG 70-03-159

74 - COLONNE SCULPTEE, éenqo, DE MAISON DE CULTE ebandza

dimensions h = 267 cm
provenance village GHETSOGHO, dans une maison de culte
fonctions ou utilisations cette colonnette qUI soutient le faîtage avant de la toîture represente dans sa partie ajouree, la stylisation

du corps humain dont la tête revêt l'aspect de deux masques en derru-rehef, opposes Ils representent les
premiers ancêtres mâle (Nzambe-Kana) et femelle (Dtsumbay de I'Humarute

matenaux bois de mbidmqa (Sm cocephalus Dtden tchu De Wild) Coloration a l'argile blanche pemba, a la poudre ocre-rouge du
caillou mondo et au charbon de bois mbu

75 - PIEUX SCULPTES A STATUETTES D'ANCÊTRES, EN DEMI-RELIEF, AUX « ENFANTS DU Ndembe », ana-a-Ndembe
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 136-1 et 136-2]

dimensions (a) h = 161 cm MATG 70-03-138 et 139
(b) h = 153 cm

provenance VIllage GHETSOGHO
fonctions ou utilisations ces deux pieux sculptes sont surmontes de statuettes representant les premiers ancêtres mâle (Nzambé-Kana)

et femelle (Disumbaï de I'Humanite Ces pieux sont exposes temporairement a l'occasion s'une sene de
ceremorues de deuil ghebenda de la SOCIete du Bwete

matenaux bois peint
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76 - COLONNETTES movenga MÂLE ET FEMELLE, DE MAISON DE CULTE ébandza [depôt Gollnhofer, 1970, n° 140-1 et 140-2]
MATG 70-03-111 et 112

dimensions (a) h = 170 cm
(b) h = 180 cm

provenance centre de MOKABO

fonctions ou utilisanons la colonnette gauche (en entrant) représente la lune ngonde , celle de droite, le soleil kombz qui sont les pnn­
cipes mâle et femelle

matenaux bois de l'arbre tobu, en masango , épuku, en ghetsogho (Mztragyna cz/zata Aubr et Pell )

77 - NATTE, ghétava-sa-mzsodo, EN FIBRES TRESSEES [dépôt Gollnhofer, 1970, n" 34]
MATG 70-03-77

dimensions L = 165 cm ,1 = 85 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mrmongo), route de Kou1amoutou

fonctions ou utihsations utilisee comme matenel de couchage que l'on dispose sur les lits en rondms de bois

maténaux fibres de mosodo (Marantoch/oa ramoszsszma Mutch)

78 - PANNEAU D'ECORCE PEINTE A DESSINS GEOMETRIQUES [depôt Gollnhofer, 1970, n° 193]
MATG 70-03-167

dimensions h = 275 cm ,1 = 27 cm

provenance MAGHAGHANA (centre Seka-Seka), a 5 km de Mimongo, route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations decoration a symbolisme bien deterrnme refietant un des aspects de l'enseignement irutiatique de la SOCIete
du Bwéte

matenaux ecorce d'oghâa (Xy/opza aethtoptcaA RICh)

79 - TABOURET mbata, A SIEGE CIRCULAIRE ET BASE QUADRANGULAIRE DE LA SOCIETE FEMININE DE l' Ombudz
[depôt Gollnhofer, 1970, n" 123]

MATG 70-03-225
dimensions h = 25 cm , diam = 24 cm

provenance de l'actuel VIllage de GHEBONDJE,

fonctions ou utilisations utilisé au cours des ntes publics de possession dans la maison de culte (tede) A tour de rôle, les mitrees
prennent place sur un banc afin d'être possedees par les gemes miqhest

matenaux bois d'okoumé Coloration d'argile blanche pemba et au charbon de bois mbzz
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80 - TABOURET mbata, A SIEGE CIRCULAIRE ET BASE QUADRANGULAIRE DE LA SOCIETE FEMININE DE l'Ombudl
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 100]

MATG 70-03-224
dimensions h = 21 cm , diarn = 24 cm

provenance nouvel emplacement d'OKONDJO

fonctions ou utilisations utilise au cours des ntes publics de possession dans la rnatson de culte tede A tour de rôle, les minees pren­
nent place sur ce banc pour être possedees par les gemes mtqhest Ceux-ci y sont d'ailleurs representes par
deux figurines en forme de masques en demi-relief La petite est le genie mâle (Mondongo) , la grande, le
géme femelle (Pemba-a-maghangha)

matenaux bois d'okuka iAlstonta conqensts Engl ) Coloration a l'argile blanche pemba et a la poudre ocre rouge du caillou mondo

81 - SIEGE D'INITIATION ghebongo DE LA SOCIETE DU Bweté [depôt Gollnhofer, 1970, n° 73]
MATG 70-03-223

dimensions L = 31 cm , 1 = 13 cm , h = 14 cm

provenance GHETSOGHO

fonctions ou utihsations les recipiendaires de la SOCIete du Bweté sont astreints, pendant toute la durée de leur etat de neophyte, a
s'asseoir sur ce petit banc fabnque par eux-mêmes pour la CIrconstance Les figurations cosmographiques
de ce banc representent les fondements essentiels de l'enseignement miuatique

matenaux bois de yombo (Hannoa Klaineana PIerre et Bngler) orne de dessins d'etoile monanga, du soleil kombe et de la lune ngonde
Coloration a l'argile blanche pemba et a la poudre ocre rouge du caillou mondo

82 - FAUTEUIL okondt EN RACINE AERIENNE DE PARASOLIER (Musanga cecroptotdes R Br apud Tedhe)

dimensions L = 111 cm
provenance centre SEKA-SEKA, 5 km de Mimongo, route de Lebamba,

fonctions ou utihsations ne sert de SIege que dans la seule maison de culte ébandza

matenaux racines aenennes au sommet fourchu taille du parasoher moghombo

83 - BATON DE COMMANDEMENT tonqo-a-ombudt DE LA SOCIETE FEMININE DE ï'Ombuâi

[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 32]
MATG 70-03-64

[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 99]
MATG 70-03-72

dimensions h = 116 cm

provenance de l'actuel VIllage d'OKONDJO

fonctions ou utilisations utilise au cours des ntes par la presidente de la SOCIete Ce bâton est empoigne entre son extremite annulaire
et la partie ovale ajouree a figurauon mteneure cruciforme

matenaux bois de mosangea (Maesopsis Eminu Engler) Coloration a l'argile blanche pemba

52



80t

85

53



84 - 6 CANNES mutunga DES JUGES évovz [depôt Gollnhofer 1970, n° 38 , 74 , 89 , 115 , 126-1 , 126-2 et 126-3]
MATG 70-03-65 et 67, 69, 70, 71 et 70-02-21

(d) L = 108,5 cm
(e) L = 106 cm
(f) L = 94 cm

ces cannes sont reservees aux membres de la confrerie iruttanque des Juges evoVl Ceux-cl les utilisent au
cours des Jugements qu'Ils rendent, ainsi que dans leurs rues et comme bâtons de marche On les observe
egalement a l'occasion des rites de la societe du Bwete pendant lesquels certames entites masquees miqhondjt
en sont porteurs

bois de mbongo tDiospyros sanza-muuka A Chev)materiaux

dimensions (a) L = 103 cm
(b) L = 99 cm
(c) L = 100 cm

provenance diverse

fonctions ou utihsatrons

85 - BATON DE COMMANDEMENT tonqo-a-ombudi DE LA SOCIETE FEMININE DE l'Ombudz

drmensions h = 101 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage GHEBONDJE

fonctions ou utilrsatrons cf n° 83

matenaux bois de mbongo tDiospyros sanza-minika A Chev)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 127]
MATG 70-03-68

86 - PIPE A LONG TUYAU mokunduku [depôt Gol1nhofer, 1970, n'' 55]

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo) route Lebamba-Mimongo

fonctions ou utilisations cette espece de pIpe etait employee par les ancêtres pour fumer le tabac

matenaux fourneau creuse dans une pierre mondo, tuyau en bors

87 - SIEGE okondt

dimensions L = 112 cm , 1 = 58 cm

provenance NGWASA (route d'avala, Eteke) Ngourue, centre Gabon

fonctions ou utthsations sert de SIege dans le temple qUI est aUSSI la case commune des hommes, ou dans la cour

matenaux branches de parasoher moghombo (Musanga Smzthu)

MATG 70-03-64

88 - CANNE mutunga MATG 70-02-07

drmensions h = 118 cm , diam = 3 cm

provenance ETOGHI (route de Masima, Eteke) Ngourue, centre Gabon

fonctions ou utihsations utihsee par les membres de la confrene mrtiatique des Juges évovz au cours des palabres, dans les ntes et
comme bâton de marche

matenaux bors de mbongo (Dtospyros sanza-mtnika A Chev) Pointe en languette de fer
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89 - CANNE mutunga MATG 70-02-8

dimensions haut = 98 cm ,dlam pommeau = 6 cm

provenance ETOGHI (route de Masima, Eteke) Ngounié, Centre Gabon

fonctions ou utihsations pour la marche, peut aUSSI servir d'arme Est réservée aux membres de la confrerie imtratique des Juges
evovI qUI I'utihsent au cours des palabres dans les rites

matériaux bois dur bnnda (Dtospyros sanza-mtntka A Chev)

90 - CANNE mutunga MATG 70-02-9

dimensions haut = 134 cm , dlam = 2,5 cm

provenance ETOGHI (route de Masima, Eteke) Ngoume, centre Gabon

fonctions ou utilrsations reservee aux membres de la confrene rmtianque des Juges éooin qUI l'utihsent au cours des palabres, dans les
rites et comme bâton de marche

materiaux bois de mbongo (DIOSPYlos sanza-mtmka A Chev)

91 - CANNE mutunga MATG 70-02-10

dimensions haut totale = 109 cm , haut buste = 6,5 cm

provenance ETOGHI (route de Masima, Eteke) Ngourue, Centre Gabon

fonctions ou utihsanons pour la marche, est aUSSI reservée aux membres de la confrerie mrtianque des Juges éuoin qUI l'utilisent au
cours des palabres et dans les ntes

materiaux bois dur bunda (Dtospyros sanza-mintka A Chev)

92 - CANNE mutunga MATG 70-02-11

dimensions h = 114,5 cm

provenance NGWASA (route d'üvala, Eteke), Ngounie, centre Gabon

fonctions ou uuhsations utihsee par les membres de la confrene mmatique des Juges évotn au cours des palabres, dans les ntes et
comme bâton de marche

matenaux bois de mbongo iDtospyros sanza-mtntka A Chev)

93 - CANNE mutunga MATG 70-02-12

dimensions haut statuette = 16 cm , haut totale = 122 cm

provenance NGWASA (route d'Ovala, Eteke), Ngoumé, centre Gabon

fonctions ou utilisations pour la marche Est aUSSI utihsée par les membres de la confrerie mmatique des Juges evovI et dans les rites

matenaux bois dur mbongo (Diospyros sanza-muuka A Chev)
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94 - CANNE mutunga

dimensions h = 102,5 cm

provenance NGWASA (route d'Ovala, Eteke) Ngounie, centre Gabon

fonctions ou utihsations cf n° 92

matenaux bors de bunda (DIOSpYIOS sanza-minika A Chev)

95 - CANNE, mutunga

dimensions h = 108 cm , dlam = 2,2 cm

provenance NGWASA (route d'Ovala, Eteke) Ngourne, centre Gabon

fonctions ou utihsations cf n° 92

matenaux bois de bunda (DIOSPYIOS sanza-mtntka A Chev)

96 - CANNE, mutunga

dimensions h = 85 cm , diam = 2,5 cm

provenance EGHOMBE (route de Masima, Eteke) Ngounie, centre Gabon

fonctions ou utihsations cf n° 92

matenaux bors de bunda (DIOSPYIOS sanza-mtntka A Chev)

97 - CANNE, mutunqa

MATG 70-02-13

MATG 70-02-14

MATG 70-02-21

MATG 71-01-64

dimensions h = 73 cm

provenance route d 'OVALA (Eteke) Ngourne, centre Gabon

fonctions ou utihsations cf n° 92

matenaux bois de mbongo iDiospyros sanza-mtntka A Chev) a pommeau sculpte en forme d'homme assis Au milieu, deux bour­
relets stnes

98 - PIPE, mukunduku MATG 70-02-15

dimensions fourneau haut = 8,5 cm , dlam = 6,5 cm , L tot = 75 cm

provenance MIMONGO (route de Masirna, Eteke) Ngounie, centre Gabon

fonctions ou utiusatrons pour fumer le tabac

matenaux argile CUlte Tuyau de fer avec extremités en ebene sculpté iDiospyros sanza-mtntka A Chev)
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99 - MARIONNETTE, tsongo-tsongo (l'hirondelle) [depôt Gollnhofer, 1970, n° 178]
MATG 70-03-164

dimensions h = 65 cm

provenance nouvel emplacement du village GHETSOGHO

fonctions ou utilisations utilisee dans les ntes nocturnes de la societe du Bwéte au même titre que les masques representant des ancê­
tres mtqhondji

matenaux bois de ghésanga et lameres tsono Coloration a l'argile blanche pemba et au charbon de bors

100 - TORCHE RITUELLE utyo-ma-mopeto DE LA SOCIETE DU Bwete [depôt Gollnhofer, 1970, n° 107]
MATG 70-03-75

dimensrons L = 20 cm , dram = 5 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mrmongo), route de Lebamba

fonctions ou utilisations utilisee umquement au cours d'un nte d'ouverture de la ceremome nocturne mopeto de la societé du Bwété

matenaux resines d'obe tCananum Schwetnfurthu Engler) et de gébangaa tGuibourna demeusu (Harms) J Leonard), enroulées dans
des feuilles d'okondjo (Megaphnmum macrostachyum (Benth) MIlne Redhead)

101 - CHASSE-MOUCHES, monanqi [depôt Gollnhofer, 1970, n° 68]
MATG 70-03-66

drmensions L = 51 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou unhsations Il est porte par les anciens et les grands imties filma de la SOCIete du Bwéte, amsi que par les membres de la
confrene initiatique des evoVl (Juges) Il est le signe distmctif de leur autonte et de leur elevation dans la
hierarchie imnatrque

matenaux nervures medianes des folioles de palrruer-raphia mbegho (Sc!erosperma Mannu Wendl) et hens de tsono ou rotin commun
(Eremospatha cabrae De WIld)

102 - POUDRIER, ghebugmeo [dépôt Gollnhofer, 1970, n° 9]
MATG 70-03-214

dimensions h = 10 cm , diam = 12 cm

provenance village GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Mbigou

fonctions ou utihsattons recipient servant pour la conservation des matIeres pulverulentes telles que poudre de bois de padouk,
tstnqo, argile blanche, pemba, terre Jaunâtre tsombo, etc

matenaux demi-calebasse (Lagenana uulqans Ser ) evidee et sechee POIgnee de transport en hane
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103 - STATUETTE À L'ELEPHANT, ndjoku

dimensions h garrot = 6 cm , L = 17,5 cm

fonctions ou utilisations usage magique

matenaux CIre mungu d'abeilles sauvages moin-a-ebonqa

[dépôt Gollnhofer, 1970, n" 133]
MATG 70-03-210

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 161]
MATG 70-03-211

dimensions L corne = 54 cm , h cloche = 15 cm

provenance village GHETSOGHO

fonctions ou utihsatrons cet ensemble constitue un mbumba, - le sortilege -, protecteur le plus puissant qUI puisse exister en
faveur d'un groupe social, Le ngonga represente a la fors le crocodile ngando, symbole du genie Ya-Mwel,
et la VOIX de l'Homme oqhi-a-moma

matenaux la cloche, proprement dite, est en fer forgé par les anciens forgerons mrtsogho Elle est fixee a I'extrerrute d'une corne
d'antilope ghembomba (Imnoti aqus speket qt atus (Sclater) Cette corne contient des fragments les plus divers d'ongme
humaine (râpures de crâne), vegetale et mmerale connotant chacun un symbolisme bien deterrnme La corne est obturee
a sa base avec de la cire noire munqu daberlles sauvages motn-a-ebonqa, CIre dans laquelle est piquee une plume rouge de la
queue du perroquet gns osa-a-ngoso iPsutacus eiuhacus Lmne) Cette corne est en partie coloree a l'argile blanche pemba
et avec de la poudre ocre-rouge du caillou mondo

104 - ENSEMBLE « CLOCHETTE-CORNE n'ANTILOPE », ngonga

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 188-1 et 188-2]
MATG 70-03-221 et 222

dimensions (a) L = 70 cm , l = 7,3 cm
(b) L = 33,5 cm ,1 = 11 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsations accessoires utilises lors des ntes de passage et de deuil de la SOCIete du Bwete, au cours de mimes ntuels
executes par un mme On les observe egalement au moment de l'appantion de certains masques porteurs
de ces objets

matenaux bois de ghesanga tRicmodendion afi tcanum Mull Arg)

105 - MATCHETTE ET COUPERET RITUELS EN BOIS

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 190]
MATG 70-03-246

dimensions L = 65 cm

provenance MAGHAGHANA (centre Seka-Seka), 5 km de Mimongo

fonctions ou utihsations utilise au cours des divers ntes nocturnes de la SOCIete du Bwete, et des devins guensseurs nqanqa-a-myobe

matenaux fibres d'AframoJnum glganteum K Schum

106 - FLAMBEAU D'AMOME, mododi
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[depôt Gollnhofer, 1970, n" 71]
MATG 70-03-

dimensions h= 35 cm , diam = 23 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou,

fonctions ou utihsations utilise par les neophytes au cours des deux parties des ntes de passage de la societe du Bwete

matenaux lameres de tsono ou rotin commun (Eremospatha cabrae De Wild)

107 - PETIT PANIER RITUEL ghebe DE LA SOCIETE DU Bwete

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 92]
MATG 70-03-217

dimensions L = 19 cm , l = 6,5 cm

provenance nouvel emplacement du village NONGE,

fonctions ou utihsations pour conserver des plumes rouges de la queue du perroquet gns (Pslttacus ertthacus L) Plumes qUI ne peu­
vent être utilisees que par les anciens mmes huna de la societe du Bwete et dont Ils s'ornent les cheveux au
cours des ntes

matenaux bois de yombo (Hannoa Klatneana PIerre et Engler)

108 - PLUMIER Mvengenge

Et secondairement

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 47]
MATG 70-03-212

dimensions h = 62 cm , l = 28,5 cm
provenance village GHETSOGHO,

fonctions ou utilrsations utihse avant tout dans des ntes de la societe du Kono (ntes de passage, mort et deuil)
dans un des ntes de deuil nzobe namakomba de la societe du Bwete

109 - BOUCLIER RITUEL EN LANIERES VEGETALES nguba

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 85]
MATG 70-03-213

110 - BOUCLIER RITUEL EN LANIERES VEGETALES, nguba

dimensions h = 99 cm , 1 = 23 cm
provenance nouvel emplacement du village NONGE,

fonctions ou utihsauons cf n° 109

matenaux corps en lanieres de rotin entrecroisees, partiellement borde de peau de singe noir qhebondji (Colobus satanas Waterhouse)
Dessms geometnques dehrrutes par des fibres tressees Coloration alternee, a l'argile blanche pemba et a la poudre ocre­
rouge du caillou mondo

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 79]
MATG 70-03-196

dimensions h = 63 cm

provenance nouvel emplacement du village MOGHUMU

fonctIons ou utilrsations stncternent reserve a l'usage des anciens mitres qUI y conservent divers objets et substances utilises au cours
des ntes (plumes d'oiseaux, chasse-mouches, râpures d'Iboga, etc)

matenaux fibres poso (nervures medianes de foliole de palrruer-raphia)

111 - FILET ghebembe d'ancien mitie de la societe du Bwete
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112 - SONNAILLES, qhebo, EN BOIS, A DOUBLE BATTANT [depôt Gollnhofer, 1970, n° 54]
MATG 70-03-3

dimensions h = 10,5 cm , 1 = 8 cm

provenance GHETSOGHO

foncnons ou utilisations utilisee pour les chiens de chasse et dans les ntes de passage de la societe du Kono Un des neophytes en
porte une autour du cou en mimant le chien en quête de gibier

matenaux bois d'okuka (Alstoma qabonensts Engier) , cordelette de suspension en liane

113 - SUPPORTS ANTHROPOMORPHES, engoma DE « TRINGLE SONORE» OU bake, AVEC BAGUETTES DE PERCUSSION mokanqai
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 148, 149, 151 et 151-1]

MATG 70-03-25 et 252
dimensions (a) h = 39 cm , (c) h = 40 cm

(b) L = 40 cm , (d) L = 233 cm

provenance nouvel emplacement du village TSONGE

fonctions ou utihsations ces supports sculptes, fiches en terre au fond d'une maison de culte ebandza supportent une tnngle en bois que
deux a quatre mstrumentistes font vibrer a l'aide de baguettes (d) Les supports representent les ancêtres
mâle (c Nzambe-Kana) et femelle (a Dtsumbaï de l'Humamte

matenaux supports en bois d'eteku (Scottelia Klaineana Pierre var kamet unensts (Gilg) Pell) Coloration ocre-Jaune, a la terre tsombo,
et norre au charbon de bois mbu Baguettes en bois de kuta (Caspolobia alba Don) La trmgle est le plus souvent en padouk
(Ptelocarpus Soyauxu Taub ) ou en ebene

114 - HARPE A HUIT CORDES, nqombi, AVEC 2 TÊTES SCULPTEES [dépôt Gollnhofer, 1970, n° 46]
MATG 70-03-170

dimensions h caisse = 40 cm , h totale = 60 cm

provenance Village GHETSOGHO

Fonctions ou utilrsations instrument de musique servant surtout dans les rites de la societé du Bweté Il est la representation du corps
de la femme dont le premier ancêtre, Dtsumba, est figuree par la tête de gauche sculptee a I'extrermte du
manche de la harpe La tête droite est celle de Nzambe-Kana, le premier ancêtre mâle de l'Humamte

matenaux la caisse de resonance, recouverte de peau de cephalophe bleu tsetsi ou quevei (Plulamtomba coeruleus Hamilton Smith),
en bois de yombo (Hannoa klatneana PIerre et Engl) Manche en bois de la racine d'ogungu , chevilles en bois de
geanga Les cordes sont en racines aeriennes de vamlle sauvage nduma (Vamlla afi icana Lmd var Laurenttana De Wild
R Porteres) Celles-cl sont maintenues aux chevilles et au manche par des fibres du bois d'ogungu Pachylobus trzmera
(Olrv ) Guillaum
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115 - LONG TAMBOUR CYLINDRIQUE mosomba [depôt Gollnhofer, 1970, n° 119]
MATG 70-03-175

dimensions h = 104 cm , diam = 17 cm

provenance TSONGE (11 km d'Eteke), route de Pounga

fonctions ou utihsatrons on le maintient entre les Jambes au cours des ntes de diverses societes et confrenes mrnatiques

matenaux bois de mogombo (Musanga cectoptotdes R Br apud Tedhe) Membrane en peau d'antilope tsetst ou Guéuei (Phzlamtomba
coeruleus Hamilton Smith)

116 - TAMBOUR TRONCONIQUE, nqomo-a-ettmba [depôt Gollnhofer, 1970, n° 120]
MATG 70-03-174

dimensions h = 99 cm , diam = 19 cm

provenance TSONGE (11 km d'Eteke), route d'Ovala,

fonctions ou utihsations utihse dans les ntes de diverses societes et confrenes mrtiatiques

matenaux bois d'obee tCanaitum Schwetnfut thu Engl), ndonqo (Fagm a mact ophylla Engl) Membrabe en peau d'antilope mosome
(Cephalophus leucogaster Gray) tendue avec des lanieres de peau tsta de I'antilope qhestbo (Cephalophus dorsalis castaneus
Thomas)

117 - CORNES D'APPEL, ghembomba [depôt Gollnhofer, 1970, n° 184-1 et 184-2]
MATG 70-03-177 et 178

dimensions (a) h = 64 cm
(b) h = 42 cm

provenance SEKA-SEKA (11 km de Mrmongo), route de Lebamba

fonctions ou utihsations utilisee dans les ntes de la societe du Bwete pour appeler les mitres apres chaque pause au cours de la cere­
mome

matenaux corne d'antIlope tsetsi, ou queuei tPhilamtomba coetuleus Hamilton Smith), dans laquelle on a amenagé une cavité vers la
pomte, sur le plat de la corne

118 - HOCHET RITUEL, tsendjo, A ARMATURE EN LANIERES DE ROTIN [depôt Gollnhofer 1970, n° 72]
MATG 70-03-186

dimensions h = 46 cm , diam = 16,5 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Koulamoutou

fonctions ou utihsatrons utilise pour scander les mouvements dans la plupart des ntes de toutes les societes uuuauques

matenaux armature en lameres d'osono (El emospathacabtae De Wild) ou « rotin commun» C'est dans ce receptac1e que l'on enferme
des grames d'osendje (Odyendyea9abonensts (PIerre) Engl )
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119 - CLOCHETTE, mokenge, EN FER FORGE, A MANCHE DROIT, EN BOIS SCULPTE ET BATTANT EXTERIEUR
[depôt Gollnhofer, 1970, n" 91]

MATG 70-03-181
dimensions h = 47 cm

provenance village NONGE (13 km d'Eteke), route d'Ovala,

fonctions ou utihsatrons utilisée dans des ntes de la confrene mitiatique des eVOVl (Juges) C'est precisement I'entrté mythique Kombé
(le soleil) consideree comme le «Juge suprême », qUI est représentee par la figuration du manche de la clo­
chette,

matenaux fer de provenance batsanqi, travaille par les Mitsoqho BOIS de mosangea (Maesopsis eminu Engl)

120 - CLOCHETTE, kendo, EN FER FORGE, A MANCHE PLAT RECOURBE EN MATERIAU DE MÊME NATURE [dépôt Gollnhofer, 1970, n" 152]
MATG 70-03-182

dimensions h = 17 cm , L manche = 30 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utilisations tres utilisee au cours des ntes de la societe imtianque du Ya-Mwèl et de celle du Kono , elle l'est mOInS dans
la societe du Bwete Utilisee ega1ement lors des ntes marquant la naissance des Jumeaux Ces ntes sont exe­
cutes par des mrties du Ya-Mwel

maténaux a I'ongine, la cloche kendo etait fabnquee par les Batsangi, pUIS elle le fut par la suite par les forgerons rrntsogho avec du
fer de provenance batsangi

121 - CLOCHETTE, kendo, EN FER FORGE, A MANCHE PLAT RECOURBE

dimensions h cloche = 17 cm , L manche = 31 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mirnongo) ,route de Kou1amoutou

fonctions ou utrlisauons cf n° 120

matenaux cf n° 120

122 - HOCHET RITUEL, À FRUITS EVIDES EMMANCHES, tsendjo

dimensions h = 23 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mimongo), route de Kou1amoutou,

fonctions ou utilisatrons utilise pour scander les mouvements dans les ntes de la societé du Bwete

matenaux manche en bois
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 67]
MATG 70-03-179

dimensions L = Il cm , diam = 2 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utilrsations utihse dans les ntes de mort et de deuil des societes du Bwéte et du Kono pour matenahser la VOIX de l'entité
mythique Kombe (le soleil)

matenaux tige de grammee (Phi aqmues oulqaus Druce) obturee a une extremite avec un fragment de membrane aliforme d'écureuIl
volant okuhe (Anomalurops Beecrofu cttrtnus (Thomasj)

123 - MIRLITON BUCCAL, motové

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 81]
MATG 70-03-185

dimensions h = 24 cm

provenance ESOKO (13 km d'Etekee), route d'Ovala

fonctions ou utihsations instruments utilises pOUI scander les mouvements dans la plupart des ntes des societes inrtranques masculines

matenaux graines evidees d'osogho (DI ypetes Gossweilen S Moore) suspendues a l'extremite de fibres d'epeko (Raphia texulis Welw )
reunies en une poignee tressee

124 - GRELOTS, tsendjo, EN GRAINES EVIDEES, ASSEMBLEES, AVEC POIGNEE EN FIBRES TRESSEES

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 156]
MATG 70-03-171

125 - HARPE À HUIT CORDES, nqombi, A TÊTE SCULPTEE

dimensions caisse h = 33 cm , 1 = 11,5 cm
provenance nouvel emplacement du VIllage MEBE
fonctions ou utrhsations instrument de musique servant uniquement dans les ntes de la societe du Bwete Il est la representatIon du

corps de la femme dont le premier ancêtre, Dtsumba, est figure par la tête sculptee a l'extremite du manche
de la harpe

matenaux la caisse de resonance, recouverte de peau de cephalophe bleu tsetst ou queuet iPhtlantomba coeruleus Hamilton Smith) est
en bOIS d'ogungu , les chevilles, en bOIS de geanga Les cordes sont en racines aenennes de vanille sauvage nduma (Van/lia
afi tcana Lmd var Laut enttana (De Wild) R Porteres) Celles-cl sont maintenues aux chevilles et au manche par des fibres
de bOIS d'ogungu (Pachylobus tnmei a (Olrv ) Guillaum)

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 70 (tambour) et 106 (baguettes)]
MATG 70-03-172 et 176

dimensions h = 78,5 cm , diam = 16,5 cm , L baguettes = 37 cm

provenance GHETSOGHO (11 km de Mnnongo), route de Koulamoutou (en ce qUI concerne le tambour) SEKA-SEKA (5 km de
Mimongo), route de Lebamba (pour les baguettes)

fonctions ou utihsations utilise dans la SOCIete mitiatique du Boo

matenaux tambour en bOIS de mokondjo tCleistophohs glauca PIerre) Membrane en peau de gonlle, tendue par des coins en bOIS Les
partIes noircies sont obtenues par brûlage a la matchette rougie au feu LIane de transport en rotin Baguettes en bOIS
flexible d'oqhoi enrubanne de fibres de raphia

126 - PETIT TAMBOUR CYLINDRIQUE, A PIEDS, moktkt
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 83]
MATG 70-03-173

dimensions h = 90 cm , diam = 19 cm

provenance nouvel emplacement du village NGOSI

fonctions ou unhsations utilise au cours des ntes de diverses societes imnatiques

matenaux bois de gesanga (Rzcznodendron afrzcanum Muell Arg) Membrane en peau d'antilope mosome (Cephalophus leucogaster
Gray) Lameres de tension en peau d'antIlope qhéstbo tCephalophus dorsalzs castaneus Thomas) Base du tambour recou­
verte en peau de même nature

127 - TAMBOUR TRONCONIQUE, ngomo-a-mobenda

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 134]
MATG 70-03-168

128 - HARPE A HUIT CORDES, ngombz

dimensions h totale = 56 cm , caisse h = 39 cm , 1 = Il cm

provenance nouvel emplacement du village MEBE

fonctions ou utrhsations instrument de musique servant surtout dans les ntes de la societe du Bwéte Il est la representatIon du corps
de la femme dont le prerruer ancêtre, Dtsumba, est figure par la tête sculptee a I'extrerrute du manche de la
harpe

rnatenaux la caisse de resonance, recouverte de peau de cephalophe bleu, tsetsi, ou guevèz iPhilantomba coeruleus Harmlton Smith) est
en bois de mosangea (Maesopszs Emtnu Engl) , le manche est en bois d'ogungu , les chevilles, en bois de geanga Les cordes
sont en racines aeriennes de vanille sauvage nduma (VanzlIa afi tcana Lmd var Law entzana (De Wild) R Porteres) Celles-ci
sont maintenues aux chevilles et au manche par des fibres du bois d'ogungu (Pachylobus trtmei a (Oliv ) Guillaurn )

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 93]
MATG 70-03-187

dimensions L totale = 33 cm

provenance village SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utihsations au cours des ntes de la societe du Bwete, les chefs religieux agitent ce hochet au moment de debuter les
recits imnauques Il en est de même dans les rrtes de la confrerie des nganga (devins guerisseurs)

materiaux manche en bois de sate (Eurypetalum Batesu Bak) Les frurts, adaptes sur le manche sont ceux de l'arbre soke (Afraegle
gabonenszs Swmgle (Engler))

129 - HOCHET RITUEL, soke, A FRUITS EVIDES, EMMANCHES

dimensions h = 41 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utihsanons utilisee dans des rites de la confrerie mrtiatique des evovz (Juges)
matenaux fer de provenance batsangz, travaille par les Mitsoqho BOIS de mosangea (Maesopszs emtnu Engl)

130 - CLOCHETTE, mokenge, EN FER FORGE, A MANCHE DROIT EN BOIS NON SCULPTE, A BATTANT EXTERIEUR

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 155]
MATG 70-03-180
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 186]
MATG 70-03-169

dimensions h totale = 65 cm , caisse h = 44 cm , 1 = 10 cm

provenance GHETSOGHO (ll km de Mimongo) , route de Koulamoutou

fonctions ou utilisations instrument de musique servant surtout dans des ntes de la societe du Bwete Il est la representation du corps
de la femme, dont le premier ancêtre fut Disumba consideree comme la « Mere, I'ongine de toutes choses»

131 - HARPE A HUIT CORDES, nqombi

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 13]
MA TG 70-03-184

132 - GRELOTS, boka, EN GRAINES EVIDEES, ASSEMBLEES, AVEC POIGNEE EN BOIS

dnnensions l = 17 cm

provenance SEKA-SEKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba

fonctions ou utilisations mstrurnent utilise pour scander les mouvements dans la plupart des ntes des societes irntiatiques masculines

materiaux graines evidees à'edjondjo (Conopharyngza Classa Stapf) suspendues a l'extremite de lameres de peau d'antilope fixees a
l'aide de lianes sur un « support-poignee » en bois d'okoume

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 1]
MATG 70-03-189

dimensions h grelot = 12 cm

provenance GHETSOGHO (lI km de Mimongo), route de Kou1amoutou

fonctions ou utrhsations l'instrument est maintenu dans la main droite au cours des rites de la confrerie initiatique des misambo
(Juges)

matenaux bois de monqombi-nqombi ou mosangea (okuka) (Maesopsis eminu Engl)

133 - GRELOTS, ghebo, EN BOIS, ASSEMBLES AVEC POIGNEE EN FIBRES TRESSEES

134 - ARC SONORE, mongongo [depôt Gollnhofer, 1970, n° 200]

provenance MAGHAGHANA (Centre Seke-Seka), 5 km de Mimongo, route de Lebamba

fonctions ou utihsations cet instrument de musique est utilise dans la totalite des societes et corporations rmtratiques et ega1ement au
cours du recit de certains contes

matenaux arc proprement dit en bOIS flexible de kuta tCarpolobta alba Don) Corde en 1amere d'Eremospatha cabrae sp ou « palmier
rotang» geoko Baguette en raphia obanza

135 - HARPE, nqombt [MATG 65-01-18]

dimensions haut totale = 70 cm , larg caisse = 12 cm

provenance ETOGHI (route Masima, Eteke) Ngoume, centre Gabon

fonctions ou utilisations pour la musique liturgique du culte de Bwete Elle est la representation du corps de la femme, dont le premier
ancêtre est Dtsumba

materiaux caisse de bOIS tendre de gesanga tRicmodendron afrtcanum Muell Arg) Peau de, gazelle tsetsi (Philantomba coeruleus
Hamilton Smith), cordes de nylon
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136 - HARPE, nqombt [MA TG 70-02-26]

dimensions haut totale = 76 cm , larg caisse = 12 cm

provenance GWASA (route d'Ovala, Eteke), Ngourne, centre Gabon

fonctions ou utilisations Instrument principal de la musique hturgique du culte de Bwete Represente exceptionnellement le corps d'un
homme

matenaux bois de gesanga (Ricmodendion afrtcanum Muell Arg), colore a la sciure rouge de padouk tsinqo (Pterocarpus Soyauxu
Taub) Peau d'antilope mosomè et de singe ebondji

137 - HARPE, nqombi [MATG 60-01-49]

drmensions haut totale = 75 cm ,haut caisse = 64 cm , 1 = 15 cm

fonctions ou utihsations Instrument servant surtout dans les ntes de la SOCIete du Bwete Il est la representation du corps de la femme
qUI a pour premier ancêtre Dtsumba

matenaux caisse en bors de musanga (Maesopsts emtnu Engl) Manche en bois de tsenge (Polyalthia suaveolens Engl et Diels) Les
cordes sont en racines aenennes de vanille sauvage nduma (Vanilla afrtcana Lind var Laurenttana (De Wild) R Porteres)
Peau d'antilope mosome

138 - HARPE, nqombi [MATG 70-02-25]

dimensions haut totale = 57 cm ,larg caisse = Il cm

provenance EGHOMBE (route de Masima)

fonctions ou utilisations instrument servant surtout dans les ntes de la SOCIete du Bweté Il est la representation du corps de la femme
qUI a pour premier ancêtre Dtsumba

matenaux bois de mosangéa (Maesopsts emtnu Engl), colore a la sciure rouge de padouk tsinqo Peau d'antilope mosome Cordes
de nylon

139 - TAMBOUR, ndungu

dimensions haut = 90 cm ,dlam sommet = 26,5 cm

provenance pres de MIMONGO (Ngoumé, centre Gabon)

fonctions ou utihsanons accompagne la musique liturgique du culte de Bwete et les danses de divertissement

matenaux bois de ndongo (Fagara Hettzu Aubr et Pellegr) Peaux et lameres d'annlope mosome

140 - TAMBOUR, moktkt, A QUATRE PIEDS

dimensions h = 41 cm , diarn = 15,5 cm

provenance SOGHA (route de Masima, Eteke), Ngoume, centre Gabon

fonctions ou utilisations musique liturgique des ntuels de la SOCIete féminme de Nyembe

matenaux bois de ndonqo (Fagara heüzu Aubr et Pellegr) et peau de gazelle tsetst

[Musee n° 65-9b-2]

[MA TG 70-02-27]
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141 - CLOCHE DOUBLE, kendo, EN METAL [MATG 54-01-15]

dimensions h = 27,5 cm , dram = 7,5 cm

fonctions ou utihsations utilisee dans les confrenes nutiatrques des éootn (Juges) et pour la naissance de Jumeaux, mavasa

matenaux fer forge

142 - CLOCHE, mikenqe [MATG 54-01-16]

drmensions h = 36 cm , dram = Il cm

fonctions ou utihsations sert pour la confrene mmatique des evoVl (juges) et pour les ntue1s de naissance de Jumeaux mavasa

matenaux fer forge

143 - HOCHET, soké, DOUBLE CLOCHETTE DE BOIS

dimensions L = 12,5 cm ,1 = 5 cm

provenance region de la Ngoume,

fonctions ou utihsations utilisé par les femmes musoqho lors des ceremomes à'Ombwin

matenaux bois de gesanga tRictnodendron afrtcanum Muell Arg)

[MATG 65-02-55]

144 - HOCHET, bosoko [MATG 71-01-80]

dimensions h = 28 cm

provenance route Ovala-Eteke (Ngoume, centre Gabon)

fonctions ou utihsatrons utilise pour accompagner les chants dans la plupart des societes mitiatrques masculmes

matenaux fruits tronques d'edjondjo (Conopharvnqia crassa Stapf) suspendus a des 1ameres taillees dans une portion de peau de
sanglier enrou1ee

145 - STATUETTE DE FEMME, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete) [depôt Gollnhofer, 1970, n" 121]

dimensions h = 45 cm

provenance nouvel emplacement du village ÉGHOMBÈ

fonctions ou utihsations utilisee dans les ntes de la societé du Bwete et dans ceux du culte d'ancêtres mombé

matenaux bois de mosangea (Maesopsis Emtnu Engler) Colore a l'argile blanche pemba, a l'ocre rouge avec la poudre du caillou
mondo, et en rouge avec du tstnqo (melange de râpures de bois de padouk avec de l'eau et de l'huile de palme)
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146 - STATUETTE DE FEMME, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete)

dimensions h = 45 cm

provenance nouvel emplacement du village ÉGHOMBÈ

fonctions ou utilisations cf n? 145

materiaux bois de mosangea cf n° 145

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 128]
MATG 70-03-142

Coloration au charbon de bOIS mbu et a la poudre ocre-rouge du caillou mondo

147 - STATUETTE SUR SOCLE,1jheonga, HOMME ET FEMME, REPRESENTANT DES ANCÊTRES (Bwete)

dimensrons (a) h = 34 cm Ô
(b) h = 31 cm ~

provenance nouvel emplacement du village ÉTOGHI

fonctions ou uulrsations cf n° 145

materiaux bois de mosangea (Maesopsis Emtnu Engler)

[depôt Gollnhofer, 1970, n? 103 (1 et 2)]
MATG 70-03-149 et 150

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 195]
MA TG 70-03-254

drmensions h = 54,5 cm

provenance SÉKA-SÉKA (5 km de Mimongo), route de Lebamba
fonctions ou utihsations utilisee dans des rites de la societe du Bwete et dans ceux du culte des ancêtres mombe

materiaux bOIS colore a l'argile blanche pemba

148 - STATUETTE SUR SOCLE, gheonga, REPRESENTANT ùN ANCÊTRE (Bwete)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 94]
MATG 70-03-144

dimensions h = 38 cm
provenance nouvel emplacement du Village MAMBA

fonctions ou utrlrsations cf n° 148

materiaux bOIS de mosangea (Maesopsls Emtnu Engler) Colore a l'argile blanche pemba, et avec la poudre ocre-rouge du caillou mondo
La couleur de la COiffure est obtenue par brûlage a la matchette rougie au feu Orne d'un cache-sexe en tissu d'nnportanon
europeenne

149 - STATUETTE, qheonqa, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 82]
MATG 70-03-156

drmensions h = 41,5 cm

provenance nouvel emplacement du Village ÉSOKO

fonctions ou utrlrsations cf n° 148

materiaux bois de gesanga (Ricmodendron afrtcanum Muell Arg) colore avec l'argile gris-bleuâtre éboo et avec des grailles rouges
ecrasees de rocouyer momwent (Bixa Orellana L )

150 - STATUETfE, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete)
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151 - STATUETTE, gheonga, FIGURANT UN ANCÊTRE FEMININ (Bwete) REPRESENTANT Dtsumba « LA MERE, L'ORIGINE DE TOUTES CHOSES »
[depôt Gollnhofer, 1970, n° 150]

dimensions h = 45 cm MATG 70-03-151

provenance nouvel emplacement du village TSONGÉ

fonctions ou utrhsations utilisee dans les ntes de la societe du Bwete et dans ceux du culte des ancêtres mombé

matenaux bois de gekombo (Pycnanthus anqolensts (Welw) Exell) ou ogobe (Staudtza qabonensis Warb ), colore au charbon de bois
mbu et a la terre Jaune tsombo Le sommet de la tête est orne d'une plume de coq et la base de la statuette est enveloppee
de tissu europeen maintenu avec des lameres vegetales

[depôt GoUnhofer, 1970, n" 48]
MATG 70-03-154

dimensions h = 52 cm

provenance nouvel emplacement du village GHETSOGHO

fonctions ou utilisations entite anthropomorphe moqhondjt apparaissant dans divers ntes publics nocturnes de la societe du Bwété

matenaux tête en bois sculpte Ornements en tissu de raphia ebongo Coloration a l'ocre-rouge avec de la poudre du caillou mondo

152 - MARIONNETTE, emwetse A FIGURATION D'ANCÊTRE (Bwete)

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 122]
MATG 70-03-153

153 - STATUETTE, ghéonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete)

dimensions h = 49,5 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage MOKENGA

fonctions ou utihsatrons cf n° 151

matenaux bois de mosangea tMaesopsis Emtnu Engler) Colore a l'argile blanche pemba et avec la poudre ocre-rouge du caillou mondo

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 179]
MATG 70-03-146

dimensions h = 92,5 cm

provenance VIllage GHETSOGHO, Mokabou

fonctions ou utilrsations utilisee dans les ntes de la SOCIete du Bwete et dans ceux du culte d'ancêtres mombe
matenaux bois

154 - GRANDE STATUETTE, gheonga, FIGURANT UN ANCÈTRE (Bwete)

155 - BUSTE, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete)

dimensions h = 48,5 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage MAMBA

fonctions ou utilisations cf n" 154

matenaux bois de mongonda (Pterocarpus SoyauxIl Tauber)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 95]
MATG 70-03-143
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156 - BUSTE, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwetl)

dimensions 0,20 cm

provenance village non localise sur la route Eteke-Masima

fonctions ou utihsations cf n° 154

matenaux bois

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 197]
MATG 70-03-162

[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 39, 40]
MATG 70-03-155 et 157

dimensions (a) h = 76 cm Ô
(b) h = 84 cm ~

provenance nouvel emplacement du VIllage GHETSOGHO

fonctions ou utilisations utilises dans les ntes de la sociéte du Bwéte et dans deux du culte d'ancêtres mombé

maténaux bois de yombo (Hannoa klatneana Pierre et Eng1er) Coloration à I'argile blanche pemba, a la terre Jaunâtre tsombo, en noir
avec des graines calcmees, en rouge, avec des grames ecrasees de rocouyer momweni (Bixa Orel/ana L)

157 - BUSTES, gheonga, REPRESENTANT LES PREMIERS ANCÊTRES DE L'HUMANITE

158 - STATUETTE, ghéonga, FIGURANT UN ANCÊTRE (Bwéte)

dimensions h = 31,5 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage GHETSOGHO

fonctions ou utihsatrons cf n° 157

matenaux COIffure en fibres de raphia

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 174]
MATG 70-03-163

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 105]
MATG 70-03-141

159 - STATUETTE, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwete)

dimensions h = 30 cm

provenance nouvel emplacement du village ETOGHI

fonctions ou uuhsations cf n° 157

matenaux bois de mosangea (Maesopsis Emma Bngler), colore avec les graines rouges ecrasees du rocouyer momwent (Bixa Orel/ana
L) et a la pemture bleue d'importation europeenne

MASCULIN, Nzambe-Kana ET FEMININ, Dtsumba, DE

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 108 et 109]
MATG 70-03-145 et 147

(Bwete)ANCÊTRES

dimensions (a) h = 46 cm Ô
(b) h = 41 cm ~

provenance nouvel emplacement du VIllage SOGHA

fonctions ou utihsanons utihsees dans les ntes de la societé du Bwete et dans ceux du culte d'ancêtres mombe

matenaux bois d'okuka (Alstonia conqensts Engler ou Alstonia Gtlletti De Wild) Coloration a l'argile blanche pemba, au charbon de
bois mbu et a la poudre ocre-rouge du caillou mondo

160 - STATUETTES, gheonga, REPRESENTANT LES DEUX PREMIERS
L'HUMANITE
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161 - BUSTE, gheonga, FIGURANT UN ANCÊTRE (Bwete)

dimensions h = 36 cm

provenance centre SÉKA-SÉKA

fonctions ou utilisatrons cf n° 160

matenaux bois

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 176]
MATG 70-03-148

162 - STATUETTE, gheonga, FIGURANT UN ANCÊTRE (Bwete)

dimensions h = 75 cm

provenance nouvel emplacement du village GHETSOGHO

matenaux bois de gekombo (Pycnanthus anqolensis Welw Excell)

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 177]
MATG 70-03-152

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 196]
MATG 70-03-140

163 - STATUETTE, gheonga, REPRESENTANT UN ANCÊTRE (Bwéte)

dimensions h = 42 cm

provenance MANDJI (3 km de Mimongo), route Poungi, piste Mandji

fonctions ou utihsations utilisée dans des ntes de la SOCIete du Bweté et dans ceux du culte des ancêtres mombe

matenaux bors colore a I'argile blanche pemba

164 - RELIQUAIRE, mbumba [MATG 68-03-1]

dimensions h totale = 40 cm ,dIam tête = 16 cm

provenance OVALA (pres d'Eteke) Ngoume, Centre Gabon

fonctions ou utihsations est place dans une chambre secrete du temple du culte de Bweté Les grands mrties lUI font des offrandes et
des pneres pour que le neophyte ait facilement des VISIOns de l'au-dela

matenaux bois de gesanga (Rictnodendron afncanum Muell Arg) Yeux de plomb Tête recouverte d'un tissu europeen surmonte
d'une plume de perroquet Bas enveloppe d'une cotonnade a laquelle est accrochee une peau de genette

165 - RELIQUAIRE, mbumba [MATG 68-01-1]

dimensions h = 42 cm ,dIam tête = 8,5 cm

provenance SEKA-SEKA (Mimongo) Ngoume, sud-Gabon

fonctions ou utilisations cf n° 164

matenaux bois de mosangea (Moesopsis Eminu Engl) Yeux en fer Bas enveloppe de pagnes de raphia Peinture noire au charbon
de bois Sur la tête, une plume de perroquet osaha
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166 - RELIQUAIRE, mbumba [MATG 68-01-04]

dimensions h totale = 17 cm , diam pamer = 31 cm

provenance pres de Fougamou (Ngoume, centre Gabon)

fonctions ou utilisations est place dans une chambre secrete du temple du culte de Bwete Les grands mmes lui font des offrandes et
des pneres pour que le neophyte ait facilement des VISIOns de l'au-dela

maténaux bois de gesanga (Ricmodendion afncanum Muell Arg) coloré a la SCIUre rouge de padouk tsinqo Ossements enveloppés
d'une plaque de CUivre attachee avec des lianes kotaghota Panier de rotm commun (Eremospatha Cabrae De Wild)

167 - STATUETTE Bwete

dimensions h = 57 cm , epaules = 11,5 cm

provenance VIeux Mimongo (MIMONGO, Ngourne sud-Gabon)

fonctions ou utilisations utihsee dans les ntes de la SOCIete du Bwete et ceux du cuIte des ancêtres mombe

matenaux bois de yombo (Hannoa klatneana PIerre et Engler) colore a la SCIUre de padouk tstnqo

[MATG 68-01-02]

[MATG 70-02-23]168 - STATUETTE, ghengoma

dimensions h = 40 cm , 1 épaules = 8 cm

provenance SOGHA (route de Masima, Eteke) Ngoume, centre Gabon

fonctions ou utilisations cf n° 167

matenaux bois de mosangea (Maesopsis eminu Engl) Cotonnade d'importation autour des rems Yeux en plaquettes de fer Peinture
a 1'huile rouge

169 - STATUETTE, ghengoma [MATG 70-02-28]

dimensions h = 41,5 cm , 1 epaules = 9 cm , L pieds = 9 cm

provenance SOGHA (route Masima, Eteke) Ngoume, centre Gabon

fonctIons ou utilisations utilisee dans les ntes de la SOCIete du Bwete et dans ceux du culte des ancêtres mombe

matenaux bois de padouk mongonda (Pterocarpus soyauxu Taub) Yeux farts de plaquettes de laiton Pendants d'oreilles en fils
d'alurmruum dores et torsades

170 - STATUETTE, qhenqoma, ~

drmensions h = 90 cm , epaules = 17 cm , profil = 9,5 cm

provenance pres DIMBON (Mimongo) Ngourne, Centre Gabon

fonctions ou utilisations cf n° 169

matenaux bois de mosangea iMaesopsts Emtnu Engl) colore a l'argile blanche pemba et gnse mondo

r

[MATG 65-02-49]
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171 - STATUETTE, ghengoma, 0'
dimensions h = 96 cm ,1 epaules = 18 cm , prof face = 6,5 cm

provenance près de DIMBOU (Mimongo) Ngoumé, centre Gabon

fonctions ou utihsatrons cf n° 169, fart la paire avec le n? 170

matenaux cf n" 170

172 - STATUETTE, gheonga, ~

dimensions h = 43 cm ,1 = 9,5 cm

provenance SOGHA (route Masima, Eteke) Ngoume, centre Gabon

fonctions ou unhsations utilisee dans la societe du Bwéte et dans les ntes du culte des ancêtres mombe

matenaux bois de Mosasa Trema qutneensts, colore en ocre-rouge a la SCIUre de padouk tstnqo

173 - SUPPORTS SCULPTES DE POUTRELLE MUSICALE bake

[MATG 65-02-50]

[MATG 70-02-28]

[MATG 65-02-61 et 62]

dimensions h supports = 37 cm ,1 = 16 cm , L poutrelle = 128 cm , épaisseur = 3,5 cm

fonctions ou utihsanons les supports sculptes sont fiches en terre au fond d'une maison de culte ébandza et soutIennent une tnngle en
bois que 2 a 4 Joueurs frappent a l'aide de baguettes Les suppports representent les ancêtres mâle (Nzambe­
Kana) et femelle Dtsumba de l'Humamte

matenaux supports en bois de padouk mongonda colores a l'argile blanche pembè et a l'ocre rouge tsombo

174 - PLANCHETTE, mikwe [MATG 65-02-47 et 48]

dimensions haut = 165 cm ,larg = 13,5 cm , epaisseur = 3 cm

provenance pres de DIMBOU (Mimongo), Ngoume, centre Gabon

fonctions ou utihsauons placee devant l'autel lors des ceremomes de deuil d'un mitre du kono et pour les initiations du Kono

matenaux planchettes en bois de mosangea (Maesopsis Eminu Engl) colore a l'argile blanche pemba, au charbon de bois mbu et a la
poudre ocre-rouge du caillou mondo

175 - PLANCHETTE, mtkwe [MATG 66-02-22]

dimensions haut = 146 cm , larg = 11 cm , epaisseur = 2,5 cm

foncnons ou utihsations dans le culte du Bwete, lors des ceremomes de « mwenqe» - Bweté de deurl-e- est placee devant l'autel pour
la representation des espnts

matenaux bois de gesanga (Ricinodendron afrtcanum Muell Arg), pemt au kaolin blanc pèmba, et au charbon de bois mbu
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176 - STATUETTE, ghengoma

provenance MIMONGO (Ngoume, centre Gabon)

fonctions ou utihsatrons utihsee dans les ntes de la societe du Bwete et dans ceux du culte des ancêtres mombé

matenaux bois colore a l'argile blanche pembe et a l'ocre rouge du caillou mondo

dimensions h = 31 cm

177 - CARIATIDE, movenga, FEMME

provenance route de Masrrna, Etéke (Ngoumé, centre Gabon)

fonctions ou utrhsatrons cf n" 176

matenaux bois colore a la SCIUre rouge de padouk tstnqo

dimensions h = 93 cm

177 bIS - STATUETTE, qheonqa, Q
provenance certainement Ngounie, centre Gabon

fonctions ou utihsatrons utilisee dans les ntes du Bwete

materiaux bois colore a l'argile blanche, ceinture de corde vegetale
coJ1ectee vers 1960
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III LES MASQUES MITSOGHO

par Pzerre SALLÉE

LES MASQUES Mztsogho posent un problème intéressant, tant sur le plan esthétique qu'ethnographique
Ils étaient pratiquement inconnus - exception faite de quelques rares spécimens épars et de provenance mcertame - avant

que ne fussent constituées les collections du Musee de Libreville et que les travaux de R SILLANS et 0 GOLLNHOFER n'eussent contn­
bué a en dégager le contexte socio-culturel

Rappelons que les Mztsogho se situent à peu près au centre de la zone sud du Gabon, délimitée par le cours de l'Ogooue, célèbre
pour les productions plastiques liées a l'art des masques blancs On désigne par ce nom des figures anthropomorphes peintes au
kaolin, dont les vanétes stylistiques doivent être considérées comme autant « d'avatars» d'une représentation commune mterpretée
par chaque tnbu selon son genie propre Le thème, une des constantes de l'art afncam, puisqu'on le retrouve également chez les
Guro et Baule de Côte d'Ivoire et les Bayaka du Zaire et d'Angola, en est celui de « la Jeune fille morte », face blafarde et fantô­
manque d'un espnt ou d'un revenant, dont la froide beaute est parfois associée à celle de la lune

Sans entrer dans le detail de 1'historique des recherches, Il convient de rappeler que les premiers spécimens de ce type, collectés dès le
debut du siecle, ont ete attnbues longtemps aux Mpongwe - sort par confusion avec I'ethme côtiere servant traditionnellement de
transitaire commercial (ce qUI n'exclut pas que les Mpongwe aient pu posseder autrefois de tels masques), soit par assimilation abu­
srve à des ethnies apparentées lmguistiquement ou culturellement (Carl KJESMEIER 1935-38) Les recherches recentes ont montre que
ces masques au modelé humaniste, aux yeux etires et clos par des paupieres lourdes, au sounre enigmatiquement cnspe dans l'avancee
boudeuse des levres, qUIne sont pas sans evoquer certains masques japonais, sont essentiellement dus aux Bapunu et Balumbo de la
Nyanga, ou cet art est encore VIvace, mals qu'une multitude de types fort differencies coexistent dans les tnbus avoismantes

Il ne serait peut-être pas inutile d'ouvnr ICI une parenthèse en proposant une explication a la smulrtude fortuite d'aspect qUI rapproche
certains masques Bapunu des masques du Nô Japonais Elle provient, a notre aVIS, d'une comcidence de traits stylistiques aSSOCIant
la couleur blanche du VIsage et la stylisation de coiffures traditionnelles en crmier evoquant parfois un gros chignon, et surtout 1'in­
terpretation d'une particulante ethnique propre à certains individus des populations du centre Gabon, que l'on observe essentielle­
ment chez les Mitsogho I'œil à fleur de tête, très étiré et en amande, cntere de beaute attesté par le terme mighèmbè (1)

Les sculpteurs Bapunu ont pu s'rnspirer de ce trait physique propre aux Mztsogho, soit qu'Ils l'eussent adopté comme canon esthé­
tique (Paul du CHAILLU remarque en 1854 des smuhtudes de mode chez les femmes Tsogho et Punu et Il fart la description de COIf­
fures, et en partrcuher d'un motif frontal forme de neuf points rouges que l'on retrouve encore sur la plupart des masques punu),
sort qu'Ils eussent voulu maténahser plastiquement un emprunt culturel a leurs croyances

QUOI qu'il en soit, on observe cependant une difference fondamentale (compte tenu de la decadence des pieces recentes) entre le style

(1) Misa ma mighembe yeux brides (A R WALKER)
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Punu, aboutissement d'une tendance à la sophistication humaniste des traits du visage, et le style Tsogho qUI, nous le verrons,
extrêmement disparate, affirme une tendance à l'expressionmsme et à la schématisation à travers une certaine rusticité des moyens
et une prohfération de formes, dont seul le contexte culturel pourra nous fournir la clef

Le pays tsogho, bien que préserve géographiquement dans ses montagnes mhospitahères, se srtue au carrefour de courants stylistiques
nettement différencies A l'Ouest, nous l'avons vu, les Bapunu représentent la tendance la plus humamste A l'Est, par contre,
BaVUVl et Masangho produisent des masques dont la troisieme dimension s'estompe au profit d'une conception plus symbolique où
les traits du visage tendent à devemr de purs signes , ce sont des faces presque planes, sur lesquelles deux arcs de cercles réums par
un appendice tnangulaire (evoquant une fleur de lys stylisée ou un oméga renverse), figurent la ligne des sourcils et le nez Ce motif est
repns parfois comme SIgne mmatique ou élément décoratif (l)

Plus au Sud, les Bandzabt, eux-mêmes VOISInS onentaux des Bapunu, restent fidèles à un style humaniste, idéalisé par une élégante
sirnphfication des hgnes et volumes (region méndionale) ou accusé par une mterpretation plus réalIste des traits du VIsage et scanfi­
cations tnbales (Batsangi)

Au Nord, une forêt inhabitée sépare aujourd'hui les Mttsogho des Okandé qui leur sont apparentes lmguistrquement et avec lesquels
Ils ont constitué vraisemblablement autrefois un même groupe Ces Okandé, à present presque disparus, sont avec les Aduma les
grands piroguiers de l'Ogooué et passent aUSSI bien en aval qu'en amont, pour aVOIr eté les transitaires de formes plastiques repré­
sentatives des populations du Haut Ogooue (Aduma, Bawandjt, Obamba) Ces formes se caracténsent par un Jeu des volumes et
surfaces Juxtaposees, par plans colorés géometnquement apposes, la saillie honzontale proemmente du front détermmant des orbItes
très profondes séparees par la hgne verticale de l'arête VIve du nez

De par leur pOSItIOn stratégique au confluent de l'Ogooué et de l'Ofoué, les Okandé ont été probablement un facteur d'osmose et de
dIffUSIOn de formes et croyances, au carrefour de plusieurs courants de nugrations qui ont mIS en contact à différents moments de
leur histoire, les populations du Nord (Fang et pahouimsés) avec celles de l'Est (groupe Kota) , et ces dernières avec celles du Sud,
par la VOle fluviale de l 'Ofoué, qUI nous ramene aux Mttsogho

La culture Tsogho se SItue donc au POInt de convergence d'apports et de croyances qu'elle semble aVOIr voulu synchretiser par voca­
tion religieuse et mystique Car en fait, vu la position geographique actuelle de la tnbu Tsogho, qu'aunons-nous pu attendre de
son masque, SInon qu'Il s'mscnvît dans la hgnée des masques blancs avec certaines caractenstIques tnbales propres?

Mais la grande revelation des pièces collectees ou mventonées depuis peu a éte celle d'une diversité quasiment aberrante de formes
et de types, parmi lesquels le masque blanc proprement dit n'est qu'un cas particulier

D'ou VIent donc cette prohferation carnavalesque de représentations de toutes couleurs et toutes formes, au travers desquelles Il est
malaise de défimr les constantes d'un style umque ?

La culture Tsogho represente un foyer de mysticisme qui nous donne peut-être la clef de la signification des masques Utilisés au cours

(1) Scarification distmctive faite sur le bras gauche des adeptes de la Socréte du MWlrI ou Ya Mwèî
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des cérémomes nocturnes de la societe mmatique du Bwété, ces masques sont des objets ntuels, soustraits à la vue des non-imtiés
Ils interviennent a titre d'appantions surnaturelles, maténahsant la multitude d'enntes anthropomorphes et zoomorphes que l'en­
seignement esoténque dispensé par la confrene, utilise a titre de symbole

Le masque a donc pour fonction de visualiser le panthéon bigarré et prohférant des Images symboliques que les recits mitratiques
évoquent

Les Mitsogho ont, SOIt emprunté des formes plastiques aux ethmes avoisinantes, pour Imager ces concepts, sort synchrétisé les cro­
yances drverses communes a l'aire culturelle du bassin de l'Ogooué, leur empruntant, par la même occasion, leurs formes plastiques
On retrouve parmi ces masques des formes VOISIneS de celles des populations du Haut Ogooué, mais egalement de celles des Fang
qUI semblent aVOIr fourm le modele de leurs masques « Ngil » et « Bikeghe » a certaine représentations effrayantes ou zoomorphes
(masques « gonlle »et « mandnlle ») Le thème de la Jeune fille morte a suscité chez les Mttsogho un masque blanc qUI peut ressembler
SOIt à celui des Bandzabt, SOIt a celui des Masangho , mais le plus souvent, seule la surface frontale determmée par le double arc de
cercle des sourcils, est pemte en blanc (ou en ocre), reprenant un motif de pemture faciale propre aux aSSOCIatIOns fémmmes (nyembé
et ombudi) et utilise egalement en signe de deuil

Mais à côté de ces appantrons femmmes interviennent des apparitions effrayantes ou resolument zoomorphes, ayant vraisemblable­
ment emprunte leurs formes plastiques aux populations du Nord et de l'Est

Les cérémomes nocturnes de Bwété sont en effet des tentatives de médiation entre nature et culture, monde des VIvants et monde des
morts, les masques Illustrent cette parucrpation avec l'au-dela et toutes les formes mquietantes qu'elle peut prendre

Les masques gonlles, OIseaux, les têtes de mort, sont autant dillustrauons de concepts esotenques bases sur les dichotomies mâle­
femelle, monde ammal-monde humain, monde de la vie-monde de la mort cependant que s'y ajoutent des elements anecdotiques
empruntes au folklore propre du groupe, comme par exemple « Teta Mokeba » (Pere Mokeba) personnage un peu grotesque de man
trompe, symbolisant le compagnon de l'entrté mythique du Ya Mwei, gardienne de la puissance fecondatnce du lignage

Certams masques sont affubles de cornes stylrsation des deux tresses laterales de certaines COIffures fémmmes, ou au contraire des
protubérances frontales quasi zoomorphes de certaines representations d'espnts démomaques

Une autre hypothèse peut être avancee concernant les représentations femrnmes, la beaute de certaines Jeunes filles étant comparee
parfois à celle de l'antilope Dans ce cas, les protuberances cornues seraient un compromis entre la tresse styhsee et l'Image meta­
phonque

La constante stylistique de tous ces masques demeure cependant par dela la rusticité des moyens, une volonte d'expresstonnrsme
auquel le contexte magico-rehgieux donne toute sa sigmficauon, compte tenu de l'eclairage et des CIrconstances d'appantron destines
a entretemr une atmosphère hallucinatoire

Nous entrevoyons donc un umvers vaste de connotations qUI depasse largement celui que l'on a assigne au masque dans les autres
tnbus où Il a toujours eté décnt comme Intervenant au cours de rejouissances diurnes et pubhques pour figurer l'espnt représen­
tant la puissance d'une societé secrète
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C'est sous cet aspect qu'Il intervient cependant effectrvementdans les VIllages masangho, bandzabt et bapunu, où Il apparait souvent
perché sur des échasses, brandissant un chasse-mouches dans chaque mam, cependant que femmes et enfants dansent autour, en lUI
adressant de temps à autre des mvectives, mais s'enfuyant en hurlant et nant au moindre geste menaçant Mais l'on peut supposer,
compte tenu de ce qUI s'observe encore chez les Mttsogho, que tous ces masques refèrent a une symbohque soit secrète soit disparue
et dont Ils sont les survivances, et témoignent d'un enracmement dans le sacré, atteste par les ntes de la Societé du Bwété

Car chez les Mttsogho et au sem de la SOCIete du Bwété, le masque revêt une double fonction objet sacré réserve aux seuls minés la
nuit, le même masque apparait le JOur aux yeux de tous, assumant alors un rôle ambigu dans ce cas, Il suscite encore la crainte
mais devient aUSSI prétexte à un jeu On peut observer également au cours des réjouissances diurnes faisant SUIte aux cérémomes de
Bwéte, de véntables mises en scene ou interviennent des personnage non masques, mais travestis ou affubles d'onpeaux grotesques,
sorte de bouffons campant des personnages anecdotiques, au cours de scènes paillardes ou satmques où sont évoqués l'histoire de
la tnbu et de ses démêles avec les tnbus voisines (Bakélé)

Tout ceci fait penser irrésisnblement à des formes pnrmtrves d'expression theâtrale où masques et travestis représentent un premier
stade de desacrahsation des mystères imtiatiques ou religieux alternant avec des transpositrons grotesques de ces mêmes mysteres
propres à apporter l'élement rassurant de detente après le jeu dangereux avec le sacré que represente le ntuel En définitive, ce qu'Il
est fructueux d'observer chez les Mttsogho, est la coexistence de deux mveaux de sigrufication des masques correspondant respectrve­
ment à deux modes d'extstence aSSOCIant le sacré a la nuit et le profane au JOur Cette coexistence qUI actualise l'ongme du theâtre
donne également toute sa sigmfication au Carnaval comme survivance d'une médiation entre sacre et profane, effrayant et grotesque,
mystère et divernssement

Chaque masque a son nom et son symbolisme propre, cependant, la forme plastique seule ne suffit pas, car c'est le chant accompa­
gnant la sortie du masque, amsi que sa mamère de danser, qUI en préciseront la sigmficatron C'est 1'incipit du chant lance par le
meneur de jeu apres que l'mtervention des tambours ait sollicité l'attention des participants, qUI va preciser la personnalité du « mo­
ghondzi » (revenant) sur le POInt d'apparaître a la lurmere incertaine et rougeoyante des torches de résineux SIllonnant la nuit MUSIque
et littérature orale donnent VIe et sigmfication et prêtent même parfois une VOIX surnaturelle a ces appantions

Car Il existe également de purs masques sonores représentant les entrtes mythiques et les espnts invisibles (Ya Mwèi, Mokuku
Aghèndodo, Ghèpobwe, etc) qUI jouent également un rôle Important au cours des ceremomes et ntes d'iruuations, et dont les VOIX
contrefaites sont obtenues par differents « masques vocaux» (plantes irntant les cordes vocales, mirlitons, etc) peuplant la nuit de
sons étranges et suraigus ou de grognements caverneux retransrms aux participants par un « interprete charge de traduire » de mamère
mtelhgible ces mterventions surnaturelles

Quelques extraits de chants accompagnant les appanttons de masques

- 0 chimpanzé, ne regrette nen , Ô chimpanze, tu es laid et couvert de ndes

- 0 Gekwété-Kwété (1) montre tes cornes que vous VOYIOns ton apparence ammale à la lurmère des torches

(1) Hibou a aigrette, grand duc Bubo poensts (FRAZER)
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[depôt Gollnhofer, 1970, n" 144 (masque) et 145 (echasses et cannes)]
MATG 70-03-84

- VOICI la mère et son enfant , aujourd 'hUI elle est revenue sur terre avec ses genoux gonflés
- VOICI Bouandza qUI se plaint de devoir aller à la plantation avec son fOUIssOIr
- C'est l'OIseau de mauvais augure obopta (1) qUI VIent nous tourmenter (allusion à l'espnt Kono qUI emet une VOIX suraigue)
- VOICI Btdoghi, le masque du clan Mighènè

- VOICI Disonga du clan Gheongo, Bouandza du clan Nzobé, VOICI Motsobo du clan Ghévemba, etc
- VOICI Kwaké qUI bondit telle une boule de caoutchouc Jusqu'au ciel (pour un masque blanc)
- VOICI le soleil qUI arnve au débarcadère C'est la marche du soleil dernere l'honzon (masque « abstrait» constitué par une roue
de feuillages éclairés d'une flammeche de resine en son centre)

178 - MASQUE A ECHASSES, kabada

Arnma1 mythique effrayant (chauve-souns)

dimensions h = 26 cm ,1 = 15 cm , echasses h = 73 cm

provenance nouvel emplacement du village TSONGE

fonctions ou utilisations apparaît comme entite zoomorphe moqhondjt dans les ntes nocturnes de la societe du Bwete , ntes de pas­
sage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deurl (Bwété de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux le masque kabada est en bois de gesanga (Rzcznodendron afncanum Muell Arg) colore a l'argile blanche pemba, au charbon
de bois mbu et avec des grames rouges écrasees de rocouyer momwenz (Bzxa orellana L ), orne de Iameres de raphia poso
Les echasses makwake sont attachees aux Jambes a l'aide de lianes Les cannes sont en matenau de même nature

179 - MASQUE, badengz [depôt Gollnhofer, 1970, n" 170]

dimensions h = 30 cm , l = 17,5 cm

provenance VIllage PONGE

fonctions ou utilisations apparaît comme entite mâle anthropomorphe moqhondjt ïcts des ntes de la societé du Bwéte (dans la SOIree
et a l'aube)

matenaux bois de yombo (Hannoa klaineana Pierre et Engler), colore en rouge au tstnqo (poudre de padouk avec eau et huile de palme)
et en noir avec la poudre de charbon de bOIS mbu Orne de tissus de raphia obongo et de fibres de raphia poso Sommet du
masque couronne d'une touffe de plumes d'OIseaux

(1) Passereau, Oiseau de mauvais augure (d'apres A WALKER)
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[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 158]
MATG 70-03-90

dimensions h = 28 cm

provenance village GHETSOGHO

fonctions ou utilisations apparaît comme entite anthropomorphe mâle (considerée comme le man du geme Ya-Mwèl)danstousles
ntes des societes uutiatiques du Ya-Mwèl et de Kono, ntes concernant les Jumeaux, ntes nocturnes du
Bwete , ntes de passage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bweté de deuil
ou Bwéte des pleurs)

matenaux bois de yombo (Hannoa klatneana PIerre et Engler), colore a l'argile blanche pemba Orne d'un pagne de raphia obongo

180- MASQUE, teta-a-mokeba,« LE PERE DES MASQUES GROTESQUES»

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 86]
MATG 70-03-89

181 - MASQUE CHIMPANZE, ndjtqho

dimensions h = 38 cm , 1 = 18 cm

provenance nouvel emplacement du village NONGE

fonctions ou unhsatrons apparaît comme entite mâle moqhondji, considerée comme le man du masque Ndtmina, dans des ntes noc­
turnes (a l'aube) de la societe du Bwete, ntes de passage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bweté de la
mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matériaux bois de l'arbre gesanga tRicmodendron afrtcanum Muell Arg), coloré à l'argile blanche pemba, à l'ocre-rouge avec la
poudre du caillou mondo , a l'argile gris-bleuâtre eboo, orne de fibres de raplua pcso

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 130]
MATG 70-03-99

dimensrons h = 30 cm , 1 = 26 cm

provenance village TAMBI

fonctions ou utihsations apparaît comme entite a figure anthropomorphe moqhondji dans des ntes nocturnes de la societe du Bwete ,
rite de passage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deurl (Bwete de deuil ou Bwete
des pleurs)

matenaux bois de l'arbre gesanga (Ricmodendron afncanum Muell Arg) colore à l'ocre rouge avec de la poudre du caillou mondo
et en norr avec du charbon de bois mbu Postiches (cheveux et barbe) en poils de singe norr qhebondji (Colobus satanas
Waterhouse)

182 - MASQUE, moyeye, « CELUI QUI NE DORT JAMAIS»

Orne de pagne de raphia

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 97]
MATG 70-03-86

dimensions h = 29 cm , 1 = 18 cm

provenance village MOKANA

fonctions ou uuhsauons cf n" 182
matenaux bois de l'arbre yombo (Hannoa klaineana PIerre et Engl) colore en Jaune avec la terre tsombo

obongo et de pagne de fabncation europeenne ebundt

183 - MASQUE, moyeye, « CELUI QUI NE DORT JAMAIS »
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[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 78]
MATG 70-03-82

dimensions h = 24 cm , 1 = 16,5 cm

provenance nouvel emplacement du village MOGHUMU

fonctions ou utilrsations apparaît comme entité anthropomorphe moqhondjt dans les ntes nocturnes de la societe imtiauque du
Bwete , ntes de passage (Bwéte des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bweté de
deuil ou Bwete des pleurs)

maténaux bois de l'arbre yombo (Hannoa klatneana PIerre et Engl) colore a l'argile blanche pemba, a l'ocre rouge avec la poudre
du caillou mondo , au charbon de bois mbu Orne du pagne de raphia obongo colore en noir avec la decoctron de l'ecorce
qéombt (Copaifera Le Testuz Pell )

184 - MASQUE, kanqa-a-moqhendi

[dépôt Gollnhofer, 1970, n" 110]
MATG 70-03-98

dimensions h = 26 cm , 1 = 13 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage SOGHA

fonctions ou utilisations apparaît comme entite femelle moqhondjt dans des ntes diurnes (vers 6 h du matm) de la SOCIete du Bwété ,
ntes de passage (Bwéte des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwéte
des pleurs)

matenaux bois de l'arbre gesanga (Ricinodendron afrzcanum Muell Arg) coloré a l'argile blanche pemba et avec des graines rouges
ecrasees du rocouyer momweni (Bixa orellana L), orne de fibres de raphia poso

185 - MASQUE, disumba

[dépôt Gollnhofer, 1970, n" 111]
MATG 70-03-103

dimensions h = 27 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage SOGHA

fonctions ou utilisations apparaît comme entite mâle moqhondjt dans des ntes drurnes (vers 16 h) de la SOCIete du Bweté , ntes de
passage (Bwete des neophytes), ntes de mort (Bweté de mort) et de deurl (Bwété de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois de l'arbre yombo (Hannoa Klazneana PIerre et Engl) Colore en rouge avec la poudre du bois de padouk mongonda
et en noir avec le charbon de bois mbu Orne d'un pagne de raphia obongo

186 - MASQUE, nzambé-kana, l'ancêtre

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 80]
MATG 70-03-095

dimensions h = 24 cm , 1 = 16 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage NONGE

fonctions ou uuhsanons apparaît comme entite anthromomorphe moqhondjt dans des ntes drurnes (a l'aube) de la SOCIete du Bwete ,
ntes de passage (Bwéte des neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bweté de deuil ou Bweté
des pleurs)

matenaux bois de l'arbre yombo (Hannoa klatneana PIerre et Engl), colore a I'argile blanche pemba, a l'ocre rouge avec la poudre
du caillou mondo , avec l'argile gns-bleuâtre eboo La COIffure est obtenue par brûlage avec une matchette rougie au feu
Orne de lameres de raphia poso

187 - MASQUE, mosema, « CRI D'ETONNEMENT»
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[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 131]
MATG 70-03-83

provenance village TAMBI

foncnons ou utihsations apparaît comme entité mâle moqhondji consideree comme le man du masque Ndimina, dans les ntes diurnes
(a l'aube) de la societe du Bwete , ntes de passage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete ce la mort)
et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bors de gesanga (Ricmodendron afrtcanum Muell Arg), colore a l'argile blanche pemba, aux grames rouges ecrasees du
rocouyer momweni (Bixa orellana L ) et au charbon de bois mbu Postiche capillarre en peau de smge norr qhebondji
(Colobus satanas Waterhouse)

188 - MASQUE DE CHIMPANZE, ndjtqho

189 - MASQUE « GRAND DUC A AIGRETTE », ghekwété-kwéte ou btduqu-btduqu

dimensions h = 30 cm , 1 = 20 cm

provenance nouvel emplacement du village NONGE

fonctions ou utihsauons apparait comme entite mâle moqhondji dans des ntes diurnes de la societe du Bwete , ntes de passage (Bwete
des neophytes), ntes de la mort (Bweté de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matériaux bois de l'arbre gesanga (Ricinodendron africanum Muell Arg), colore a I'argile blanche pemba, a l'argile gns-bleuâtre
eboo et a l'ocre rouge avec la poudre du caillou mondo Orne d'une peau de smge non qhebondji (Colobus satanas Water­
house) et d'un pagne europeen ebundt

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 51]
MATG 70-03-80

dimensions h = 25 cm

provenance VIllage GHETSOGHO

fonctions ou utihsatrons apparaît comme entite anthropomorphe dans les ntes nocturnes de la SOCIete du Bwete , ntes de passage
(Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois de mokondjo tCleistopholis glauca PIerre), colore a l'argile blanche pemba et en non, avec les grames brûlees de la
hane gheghogho tRandia Le Testut Pell), orne de lameres de raphia poso

190 - MASQUE D'UN GENIE FEMELLE, moqhest

191 - MASQUE A ECHASSES, ghekwada, « LE PLUS GRAND DE TOUS LES MASQUES»

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 157 (masque) et 168 (echasses-cannes)]
don du Gabon au President de la Republique Française, 1974

dimensions h = 22 cm , 1 = 13 cm , h echasse = 165 cm

provenance ETADI (pour le masque) et TSONGE (pour les cannes et echasses)

fonctions ou utrlisations cf n° 190

matenaux le masque ghekwada est en bois de mokondjo tCleistopholis glauca PIerre), colore a l'argile blanche pemba et au charbon de
bois mbu, orne d'un pagne de raphia obongo Les echasses et cannes makwake sont en bors de mogombo (Musanga cecro­
ptoides R Br apud Tedhe), coloration a l'argile blanche pemba et a la terre Jaunâtre tsombo
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[depôt Gollnhofer, 1970, n? 112]
MATG 70-03-97

192 - MASQUE, ghetsaghutsedé, « LE VIEUX»

dimensions h = 27 cm

provenance nouvel emplacement du village MOSINA

fonctions ou utiltsations entite mâle moqhondjt apparaissant dans des ntes nocturnes et diurnes de la societe du Bwete ntes de pas­
sage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deurl ou Bwete des pleurs)

maténaux bors de yombo (Hannoa klazneana PIerre et Engler) Coloration a l'ocre rouge avec de la poudre du caillou mondo et en
Jaune avec de la terre tsombo Orne de courtes fibres de raphia poso assemblees

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 84]
MATG 70-03-88

dimensions h = 23 cm

provenance nouvel emplacement du village MOGHUMU

fonctions ou utihsations apparaît comme entite femelle moqhondji , considéree comme la femme du masque au chimpanze dans les
rites diurnes (a l'aube) de la societe mruatique du Bwete , ntes de passage (Bweté des neophytes) , ntes de
mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois de l'arbre okuka iAlstonta conqensts Engl) Colore a l'argile blanche pemba, a l'argile gns-bleuâtre eboo , à l'ocre
rouge avec la poudre du caillou mondo Orne de fibres de raphia et du pagne d'importatron europeenne

193 - MASQUE, ndimtna, « LE PLUS PETIT DE TOUS LES MASQUES»

[depôt Gollnhofer, 1970, n" 50]
don du Gabon au President de la Republique Française, 1971

194 - MASQUE, odabo

provenance village GHETSOGHO

fonctions ou utilisations apparaît comme entite mâle anthropomorphe moqhondjt dans les ntes nocturnes de la SOCIeté du Bwete ,
ntes de passage (Bwete des neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bweté
des pleurs)

matenaux bors de yombo (Hannoa klazneana PIerre et Engler), coloré a l'argile blanche pemba, orne de Iameres de raphia poso

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 132]
MATG 70-03-105

195 - MASQUE, kanqa-a-moqhendt, « LES PLUMES DE PINTADE» (LA BEAUTE D'UN VISAGE)

dimensions h = 32 cm

provenance village TAMBI

fonctions ou utilisations apparaît comme entite femelle anthropomorphe moqhondji dans des ntes nocturnes de la societe du Bwéte
ntes de passage (Bwete des neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete
des pleurs)

matenaux bois de gésanga (Ricmodendron afrtcanum Muell Arg) colore a l'argile blanche pemba, a la poudre ocre rouge du caillou
mondo et a l'argile gis-bleuâtre eboo Orne de lameres de raphia poso
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 147]
MATG 70-03-90

196 - MASQUE GORILLE, nqta

dnnensions h = 33 cm , 1 = 20,5 cm

provenance nouvel emplacement du village TSONGE

fonctions ou utihsations apparaît comme entite mâle zoomorphe moqhondji dans les ntes nocturnes de la sociéte du Bwete , ntes
de passage (Bwete des neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bweté de deurl ou Bweté
des pleurs)

matenaux bois de gesanga (Ricmodendron afncanum Muell Arg) Coloratron à l'argile blanche pemba, au charbon de bors mbu
et avec des graines rouges, ecrasees, de rocouyer momweni (Bixa orellana L)

[dépôt Gollnhofer, 1970, n° 49]
MATG 70-03-100

dimensions h = 34 cm

provenance GHETSOGHO

fonctions ou utihsatrons apparaît comme entrte anthropomorphe moqhondjt dans les ntes nocturnes de la societe du Bwéte , ntes
de passage (Bwete des neophytes) , ntes de mort (Bwete de la mort) et de deurl (Bwete de deuil ou Bwete des
des pleurs)

matenaux bors de mokondjo (Cleistophohs glauca PIerre), colore a l'argile blanche pemba et en noir avec les grames brûlees de la
hane gheghogho (Randia Le Testui Pell)

197 - MASQUE « GRAND CALAO A CASQUE NOIR », ngondo

198 - MASQUE, badenqt [depôt Gollnhofer, 1970, n° 167]

dimensions h = 26 cm

provenance village GHETSOGHO

fonctions ou utihsations apparaît comme entrte anthropomorphe moqhondji, cf n° 197

matenaux bois de l'arbre yombo (Hannoa klaineana PIerre et Engl), colore a l'argrle blanche pemba et au charbon de bors mbu, orne
de larueres de raphia poso

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 140]
MATG 70-03-78

199 - MASQUE MANDRILL, tseghe

dimensions h = 31 cm

provenance nouvel emplacement du VIllage TSONGHE

fonctions ou utrhsations le masque du mandrill papza (Mandnllus sphynx Linne) apparaît comme une entité femelle zoomorphe mo­
qhondji dans les rites nocturnes de la SOCIete du Bweté , ntes de passage (Bwete des neophytes) , nte de
mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois de gegansa iRicmodendron afrtcanum Muell Arg) Coloration a J'argile blanche pemba, au charbon de bois mbu
et avec les grames rouges de rocouyei momweni (Bixa Orellana L), orne de nandmie a deux taches Nandima binotata
btnotata (Remdwardt et de peau de genette servahne Genetta seruaùna serualtna Pucheram)
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[depôt Gollnhofer, 1970, n° 113]
MATG 70-03-102

dimensions masque = 22 cm , corne = 14 cm

provenance nouvel emplacement du village MOSIMA

fonctions ou unhsations apparaît comme entite femelle moqhondjt considéree comme la femme du masque du chimpanze - dans
des rites diurnes (a l'aube de la societe du Bwete , ntes de passage (Bweté des neophytes) , ntes de mort
(Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwéte des pleurs)

matenaux bois de l'arbre gésanga (Ricinodendi on afi tcanum Muell Arg), colore a l'argile blanche pemba, au charbon de bois mbu

200 - MASQUE, ndimtna

[depôt Gollnhofer, 1970, n° 169]
MATG 70-03-101

dimensions h = 31 cm ,1 = 18 cm

provenance centre MOKABO

fonctions ou unhsations bien qu'etant sango, le masque mokuyt apparaît comme entite mâle anthropomorphe dans les ntes du
Bwete tsogho sous le nom de Badenqt

matenaux bois de mondjandjâa ou gesanga en qhetsogho (Ricmodendron afncanum Muell Arg) Coloration rouge au munqult ou
tsmgo en ghetsogho (poudre de padouk avec eau et huile de palme), blanche avec I'argile pemba, noire avec le charbon de
bois plia ou mbu en qhetsoqho

201 - MASQUE, mokuyt

202 - MASQUE, ekwetekwete [MATG 70-02-70]

provenance MUGHUMU (Eteke, Ngounie, centre Gabon)

fonctions ou utihsations represente une entite mâle qUI apparart a l'aube dans les societes rrntiatiques du Bwete, ntes de passage
(Bwete des neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois peint en rouge (larente et eau)

203 - MASQUE, TÊTE DE MORT, mowel [MATG 70-02-17]

drmensions h = 33 cm ,1 = 17,5 cm

provenance route de MASIMA (Eteke, Ngounie, centre Gabon)

fonctions ou utihsations represente une entite mâle qUI apparaît a l'aube dans les ntes du Bweté, ntes de passage (Bwéte des neophytes)
ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bweté des pleurs)

matenaux bois de gésanga tRicmodendron afrtcanum Muell Arg) colore a I'argile blanche pemba et graines rouges ecrasees de rocou­
yer momweni tBtxa orellana L) orne d'une peau de singe qhebondjt tColobus satanas Waterhouse) et lameres de raphia
poso
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204 - MASQUE, nzambe-kana, « L'ANCÊTRE» [MATG 71-02-16]

drmensions h = 26 cm , 1 = 16 cm , profil = 8 cm

provenance SOGHA (Eteke, Ngounie, centre Gabon)

fonctions ou utihsations cf n" 203
matenaux bors de gesanga iRictnodendron afrtcanum Muell Arg) colore a l'argile blanche pemba, à l'huile rouge et en argile rose

mondo

205 - MASQUE, GENIE A CORNES [MATG 65-02-39]

dimensrons h = 33 cm , 1 = 16 cm , épais = 2 cm

provenance pres de MIMONGO (Ngounié, centre Gabon)

fonctions ou utihsations apparaît comme entite mâle zoomorphe dans les ntes de la sociéte du Bweté , ntes de passage (Bwete des
neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois de gesanga iRianodendron afrtcanum Muell Arg ), colore a l'argile blanche pemba, terru par la fumee et nOIrCI par
calcmation Barbe en lamelles de feuilles de banamer Pagne de raphia

206 - MASQUE, osa [MATG 70-03-91]

dimensions h = 25 cm , 1 = 15 cm

provenance route de MASIMA (Eteke, Ngounie, centre Gabon)

fonctions ou utilisations represente une entite femelle qUI apparaît a l'aube dans les SOCIetes mmatiques du Bweté , rites de passage
(Bwete des neophytes), ntes de mort (Bwete de la mort) et de deuil (Bwéte de deuil ou Bwete des pleurs)

matenaux bois de gesanga tRicmodendron afi tcanum Muell Arg), colore a l'argile blanche pemba, cheveux, sourcils et levres nOIrCIS
par calcmation

207 - MASQUE, moqhondzt [MATG 70-02-19]

dimensions h = 30 cm ,1 = 19 cm , prof = 8 cm

provenance MOKONA (9 km d'Eteke, route d'Ovala) Ngounie, centre Gabon

foncnons ou utilisations represente une entite mâle dans les SOCIetes imtratiques du Ya-Mwel, du Kono, ntes concernant les Jumeaux,
ntes nocturnes du Bweté, ntes de passage (Bweté des neophytes), ntes de mort (Bweté de la mort) et de deuil
(Bwete de deuil ou Bwete ses pleurs)

matenaux bois de yombo (Hannoa klatneana PIerre et Engler) colore en terre VIOlâtre de tsombo et entoure d'une peau de SInge ebondjt
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208 - MASQUE, osa [MATG 71-01-68]

dimensions h = 27,5 cm, 1 = 17 cm
fonctions ou utrhsations represente une entite mâle dans les societes imtiatiques du Ya-Mwel, du Kano, ntes concernant les Jumeaux,

ntes nocturnes du Bweté, ntes de passage (Bwété des neophytes), ntes de mort (Bwété de la mort) et de deurl
(Bwéte de deuil ou Bweté des pleurs)

maténaux bois de yombo (Hannoa klatneana Pierre et Engler) Coloration à la SCIUre de padouk rouge tstnqo Levres recouvertes de
la peau du smge qhebondjt (Colobus satanas Waterhouse) Face entouree d'une cotonnade noire

209 - MASQUE, osa [MATG 70-02-20]

dimensions h = 28 cm ,1 = 14 cm ,prof = 6 cm
provenance NYONGE (route d'Ovala, Etéke) Ngounié, centre Gabon

fonctions ou utilisations danse Mtqondzi, d'mmation masculme Apparaît comme entite femelle, a l'aube, dans les ntes du Bwété,
ntes de passage (Bwete des neophytes), ntes de mort (Bweté de la mort) et de deuil (Bwete de deuil ou Bwete
des pleurs)

matenaux bois de gésanga (Ricinodendion afrtcanum Muell Arg) Cheveux pemts en norr au charbon de bois mbu Front et bouche
en ocre rouge mondo Le reste du visage en blanc au kaolm pemba

210 - MASQUE, TÊTE DE BUFFLE, ndjoma [MATG 72-01-46]

provenance OVALA (Eteke), Ngounie

fonctions ou utihsations genie animal mtervenant dans les ntes d'imnanon et de deuil (Bweté de mort et Bwete des pleurs)

matenaux bois pemt et raphia
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ANNEXE 1

STATUAIRE ET LITTÉRATURE ORALE

par P Sa/fée

L A TRADITION ORALE véhicule I'enseignement de géneranons en générations C'est a travers elle que le contexte socio-culturel
prend toute sa sigmfication

Ainsi, les contes sont un element non négligeable de la culture des Mitsogho Ce sont des fables qUI, au travers de situations anecdo­
tiques ou le surnaturel se trouve vécu au sem même du quotidien, repertonent les conduites sociales et comportements mdrviduels
de la VIe tnbale, selon une ethique parfois ambivalente mettant en resonance la structure ontologique de l'homme et celle de l'umvers
Le conte procede en effet du mythe et, tout en préparant au savoir dispensé par les différentes SOCIétés d'imnauon, Il l'éclaire d'un
JOur nouveau et complementaire Car, si le recit mythique proprement dit, fige dans le ntuel, VIse à un enseignement supeneur destme
à etablir une stratification SOCIale de type mmanque, le conte, qUI use d'une parole allée, nche d'Images sonores et d 'interventions
chantees, propose apparemment de SImples histoires plus adaptées a l'mtrmrté du cadre familial, bien que reprenant sous forme de
bnbes et d'Idées, les grands themes des récrts cosmogomques et les pnncipes sous-jacents aux structures de la sociéte

Les personnages des contes sont souvent des ammaux personnalises représentant des types psychosociaux la panthère, avide, cruelle
mais mconséquente , la tot tue, audacieuse et avisée , Vecureutl volant, opportumste et fraudeur, l'e/ephant, puissant, redoutable et
genereux, le porc-epte, grand imtie du Bwete, etc
Mais les ammaux peuvent aVOIr egalement un rôle surnaturel, mediateurs venant en aide à l'humamte, telle la grenouille douee de
clairvoyance, donneuse de conseils et recettes magtques
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Les végétaux ont egalement leur rôle, et pnncipalement les arbres dont la verticalité propose un symbole de la VIe humaine

Des gemes et des personnages fabuleux peuvent également mtervemr, telle monstre bestIal Ghébobodu-bobodu, gourmand et obscène
la vieille femme morte qUI mtroduit le heros dans le monde cauchemardesque de l'Au-dela

Mais la référence commune de tous ces contes, c'est Nzambé, le héros civilisateur, Nzambé dans sa dualité, premier ancêtre reflet de
la Divinite, et sa descendance ses filles Ghenyepa et Matuma , ses fils Dtbenga et Mosodwe

Une Importante catégone de contes le met en scène, Image d'une humamté prenuère, empmquement confrontée a elle-même

Le recit qUI a retenu notre attention par sa référence a l'art de la statuaire fait ressortir certains concepts relatIfs à la nouon de
personne, concepts par rapport auxquels les formes plastIques sembleraient prendre leur signification au sein de la société Tsogho

LES DEUX NZAMBE ET LA STATUE

(Conte recuetllt le 17 JUill 1968 aupres de Therese MODANGA dans le dtstuct de Mtmongo Transcrtptton et traduction par MIchel MONDJO et Jean MOUBEGNA Adap­
tauon de PIerre SALLEE)

« Les deux Nzambe habitaient un même village L'un savait nommer les êtres humams , l'autre ne savait pas On les appelaIt
« Nzambe " qUI n'Ignore personne" et Nzambe " qUI ne connaît personne" (1)

« Ils avaient construIt leur ebandza (2) face a face, a l'entree du village, et s'y tenaient en permanence

« Chaque fois qu'une personne se presentait a l'entree du village, Nzambe "qUI ne connaît personne" demandaIt à Nzambe
« "qUI n'Ignore personne"

« - " Frere, qu'est-ce qUI nous VIent la ? " et l'autre se moquait, disant

« - " Ainsi, Ignorant, tu ne sais même pas reconnaître ton procham , ", et aussitôt Il designart un tel, une telle, homme ou femme
« Tous les Jours, il en était am SI

« Un JOur cependant, Nzambe " qUI ne connaît personne" decida de se venger et de mettre a l'épreuve Nzambé " qUI
« n'Ignore personne"

(1) Nzâmbe-ne esa meajika moma na Nzâmbe ne esa bomuku moma
1 23 4 5 67 89 10 11

Nzambe lUI II ne connaissait (pas) personne et Nzambe lUI Il ne Ignorait (pas) personne
1 2 3 4 5 6 8 9 10 11

(2) ebanza case commune des hommes dans laquelle ont lieu les ceremonies du Bweté
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« Les deux nzamb éet la statue »

De ux nota bles dans J'ébandza du village Seka-Seka (Mimon go)

Photo P. S ALL ÉE
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« Prétextant des pieges à aller poser, Il s'enfonça en brousse et abattit en secret un oguma (3) et un obaka (4) à grands coups
«de hache, Ké, ké, ké PUIS, ayant préleve une bonne longueur dans le fût d'un des arbres abattus, Il pnt son hermmette et patiem­
«ment, deux Jours durant, Il équarnt, façonna, sculpta ngué, ngué, ngué Il s'arrêta enfin et contempla son œuvre Et VOICI qu'il
«avaIt taillé une Image humaine qUI avait toutes les apparences d'une femme elancée et très belle Satisfait, Il érigea (5) la statue
« sur ses pieds et la fit temr bien droite, pUIS avec des pagnes et des foulards, l'habilla de la meilleure manière Il se féhcitait, s'exc1a­
« mant DIeu' la belle femme que j'ai façonnee là , Nzambé " qUI connaît les personnes" s'y tromperait Iut-même et sans doute
«lUI donnerait-il un nom» PUIS s'adressant à sa creature, Il lUI drt

«- " A present que Je t'al donné forme, tu vas faire ce que Je t'ordonnerai Dans le pays d'en-haut, Il y a un VIllage Tu y monteras
« C'est là que demeurent les deux Nzambe , Ils sejournent en permanence dans leur" ebandza " , tu t'avanceras Jusqu'au seuil et tu
« diras " Je VIens du VIllage d'en bas, Je SUIS venue visiter Nzambé ,.

« PUIS, regagnant préciprtamment le VIllage, Il s'assit tranquillement à sa place habituelle

« Peu de temps après, VOICI la statue qUI apparait à l'entrée du village , elle avançait lentement et d'une demarche un peu raide,
« droite et belle comme une fière Jeune fille Nzambé l'Ignorant était aSSIS d'un côté, Nzambé "qUI connaît", de l'autre Il s'écrie,
« ne pouvant repnmer son étonnement

«- " Compere, VOIS qUI nous arnve ICI mais qUI est-ce? "
«- "Tu t'adresses à moi ? répond" l'Ignorant ", c'est toi qUI sais reconnaître les êtres humains, tu dois donc savoir quel est son
«nom "

« Nzambe hesitait , Il ne savart que dire Il se leve, marche de long en large, en proie à une grande hesitation Il se rassied,
«perplexe et trouble La statue avançait toujours Son compere le pressait
«- "Nomme-la, nomme-la donc' "

« La statue était arnvee à présent, s'arrêtant brusquement au seuil de l'ebandza, et se tenant bien droite, elle salue l'assistance

«- " Bonjour à tous "
«- "BonJour, lUI répond-on D'où VIens-tu, maman? " (6)
«- " Je VIens du VIllage d'en bas, Je SUIS venue visiter Nzambe "
«- "Quel Nzambe ? "
« - "Nzambe " " qUI ne connaît personne"

(3) o-ruma Ce/ba pentadra Gaertn (G SILLANS)
Enodendron anfractuosum (A WALKER)

(4) obaka Capatfera tessmann (A WALKER)
Gutbourtta tessmanu (G SILLANS)

(5) teemeda enger, mettre debout, dresser Etesmeda eË1)o a eba na dedeke faire temr un poteau de case tout droit (A WALKER)

(6) Iya terme affectueux, sans rapport avec la parenté
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Voici la statue qui apparait à l' entrée du village ...

Sta tue exposée dans la co ur du village de Yéno (distr ict de
Mimongo)

Photo P. S ALLÉE
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« Cependant, ce dernier etait allé chercher le tabouret ntuel (7) et invitait la statue à s'asseoir
«- "POurquOI gardes-tu le silence, disait-il à l'autre, d'ordmaire, tu ne tardes pas à désigner les personnes qUI se presentent a
«l'entree du village Pourtant Il n'est nul que tu n'Ignores 1 qu'y a-t-Il donc? "

« Et Il courait chercher ses femmes et parentes, disant
«- "Venez vite' ma nièce est arnvée du pays d'en bas, réjouissez-vous et venez la saluer! "

« Et les femmes accouraient, faisant force démonstration, tout en s'activant pour preparer la case, un lit et tout ce qu'Il faut
« pour recevoir l'etrangere

« Nzambé "qUI n'Ignore personne" restait silencieux , Il était à présent sous le charme "Cette femme est d'une beaute extra­
ordinaire " se disait-il, en faisant le projet de l'épouser Delaissant ses femmes, il I'avait SUIVIe dans sa case, et la contemplait en
« en silence
«- "Voudrals-tu m'epouser ? " lUI dit-il brusquement
« - " MOI ? je n'épouserai personne , " (8)

« Nzambé cependant msistait
« - " Je jure que tu seras ma femme"
« et Il alla trouver son compère pour conclure I'affaire Ce derrner lUI répliqua

«- " Tu n'as pas pu nommer ma rnèce, disait-il , pourtant, SI tu le désires, nen ne s'oppose à ce que tu la prennes comme con­
« cubme "

« les JOurs passèrent

« Un JOur Nzambe propose à sa maîtresse de pénétrer en brousse pour aller chercher des larves de palmiers (9)
«- " J'al abattu beaucoup de palmiers raphia (10) disait-il , à present les fûts jonchés sur le sol ont dû secher, les larves comestibles
« affectionnent ces troncs à demi putréfies et s'y logent en grand nombre, allons, et nous ferons une bonne récolte "

« Ils allèrent et s'enfoncerent dans la forêt cependant la statue chantait une etrange chanson
«- "Je SUIS Oguma (et) Obaka , l'oncle m'a taillee dans un fromager, c'est Nzambé qUI ne Salt pas reconnaître les êtres humams
« qUI m'a façonnee " (11)

« A present, elle avait pns les devants et Nzambe la SUIValt Et VOICI qu'Ils étalent arnvés à l'endroit où l'Oguma (et) l'Obaka
« avaient été abattus Il y avait encore la, epars, les copeaux et les eclats de bois autour de la souche et du tronc couché sur le sol

(7) KwàTla tabouret bas Circulaire a quatre pieds qui sert parfois à faire asseoir les candidats a une minauon
(8) m. tsa bo na moma moi Je ne marte (pas) avec personne

12345 12 3 4 5

(9) tsombe ver palmiste ou larve comestible de la calandre du palmier (Rhyncophorus ferrugineus, A WALKER)
(10) mapeko Raphia textths Welw raphia à pagnes (A WALKER et G SILLANS) Les fibres des folioles servent a tisser les carres de raphia dont on faisait les pagnes autrefois
(II) cf {l2)
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« Je suis Oguma et Obak a ! .. . »

Pote au d't!bandza sur l'emplacement d 'un ancien village ab an­
donné de la région de Mirn ongo

Photo P. SALLÉE
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« Soudain, la statue se retourne brusquement et ordonne à Nzambé de s'arrêter, pUIS, tout en poursuivant sa chanson, elle ôte
« ses vêtements un à un et les laisse tomber à terre La VOICI nue à present, toute droite a côte de la souche des arbres

« Nzambé alors se fâche

«- " Que signifie cette chanson? Que fals-tu la, femme sans pudeur r Nous sommes allés en brousse pour récolter les vers de
«palmiers r "

« Cependant, la statue le regardait avec tnstesse

« - " Pourquoi donc ne m'as-tu pas nommée comme tu le fais pour tout être humam ? Je te révèle à présent mon identité Je ne
« SUIS qu'un tronçon de ces arbres que tu VOIS là couchés sur le sol VOICI la place Vide qUI m'attend ICI, entre la souche et le fût
« amputés l'un a l'autre C'est Nzambé qUI m'a sculptée, Nzambe l'Ignorant m'a elevee (12) , tOI, en me nommant, tu aurais pu
« faire une personne Helas, Je ne SUIS qu'un morceau de bOIS qUIva retourner d'où Il est venu r "

« Tout en parlant aInSI, elle se confondait peu à peu avec l'arbre d'où elle avait été extraite Bientôt, on ne vit plus que l'Oguma
« qUI avait repns son aspect ongmal, droit et élancé

« Nzambe etait désesperé

« - " Amsi, J'al été trompé ", cnait-il, et Il courait vers le Village en se lamentant

« Le sculpteur etait assis à la place habituelle
«- " VOICI l'Autre qUI revient en pleurant, se disait-il, le bois aura sans doute repns sa place dans la forêt"

« Nzambé cependant se precipitait vers lUI

«- " La femme que tu appelais ta mèce Elle s'est transformée en arbre Est-ce tOI qUI m'as Joué ce tour? "

« Le sculpteur acquiesça

«- " OUI, c'est mor Tu as eté abusé par une Image trompeuse que J'al taillee dans les bois d'Oguma (et) Obaka C'est mor qUI
« al donne au bois une apparence humaine TOI qUI n'Ignores personne dans ce monde, tOI qUI sais nommer tous les êtres humains,
« pourquoi n'as-tu pas donné un nom à ma créature? Le bors est maintenant retourne à l'arbre "

LA SIGNIFICATION de ce conte se situe à plusieurs mveaux sémantiquement hes La superchene dont Nzambe est la vrctime montre
les lmutes de sa connaissance et pourrait donc servir de leçon d 'hunuhté Mais, en contrepoint, transparaît un enseignement

social et cosmogomque , Nzambé est, rappelons-le, le personnage central des contes liés aux mythes d'ongme Sa double nature est
précisée dans d'autres contes par les dénommations Nzambe du Ciel et Nzambé de la Terre

Dans ce conte qUI évoque quelque peu le deuxième recit biblique de la Genèse, les deux Nzambé sembleraient personmfier deux modes
de la connaissance, confrontés à l'art de la statuaire, considére comme replique de la création de l'homme Nzambe « l'Un» connait
le nom des personnes, Il sait reconnaître les « autres» C'est un être social qUI connaît l'Importance du nom dans l'ordre classifi-

(12) du verbe bonoa façonner, mais aussi élever, éduquer, apprivoiser (d'apres A WALKER)
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« ... Pourquoi ne m 'as-tu pas nommée ? ... »

Pote au scu lpté dan s un ébandza de l 'an cien pa ys tsogho (ca nton
de Diboa)

Photo P. SALLÉE

117



catoire qUI distingue l'humamte du reste de la creatron par homologie avec la distmction des mdividus à l'mteneur de l'espèce (un
tel une telle, oguma obaka, etc ) Nzambé « l'Autre », ne connaît pas le nom des personnes , Il ne sart pas reconnartre les « autres»
(mokédi l'autre, le prochain) POurqUOI n'éprouverait-Il pas un ordre classificatorre différent, par lequel une pièce de matrere pre­
levée dans le règne vegetal pourrait aVOIr une apparence humame ? Ce faisant, Il Inaugure l'art de la statuaire qUI superpose à l'axe
classificatorre qUI distingue les mdrvidus à l'mteneur de l'espece, un autre ordre qUI proposerait des sénes homologues basées sur la
ressemblance formelle Il fait œuvre d'artrste, fabnque un être que la nature ne produit pas, a partir d'éléments conceptuellement
disparates (vie vegetale d'une part, forme humaine d'autre part) Conscient de la nature ambigue de son entrepnse, destinée a des
fins mysnficatorres, Il agit secrètement tout comme le font les sculpteurs mitsogho qUI travaillent a l'ecart du village, dissimulant Jalou­
sement aux profanes la nature des essences et des techmques employees, selon le prmcipe imtiatrque du « secret» Il abat un oguma
et (ou) un obaka, arbres aux attnbutions sacrees dont le ChOIX n'a qu'un rapport vague avec la nature des essences effectivement
employees par les sculpteurs, mais dont la symbolique, en revanche, nous precise la nature de l'entrepnse Ces deux vegétaux ont en
effet une Importance capitale dans la VIe religieuse des mitsogho qUIles aSSOCIent aux ntes relatifs à la gémelhte (considérée comme une
mediation de l'ordre naturel à l'ordre cosmogomque) « On les plante aUSSI comme arbres du fetiche protecteur, ou sur les tombes
C'est au pied de l'oguma que sont deposées les offrandes faites aux mânes des ancêtres et aux gemes tutelaires »(1) De plus, Ils
fourmssent comme tous les arbres sacres, Immenses et droits, une Image à l'axe vertical par lequel s'opere la médiation entre le CIel
et la Terre dans la symbolique religreuse des musogho L'être fabnque par Nzambe pretend donc à la VIe en empruntant sa verticalite
au regne vegétal , Nzambé dresse la statue sur ces pieds, Il « l'énge », et ICI le conteur emploie le terme même par lequel est désignee
l'action de dresser le poteau central de la case commune, et sans doute est-Il fait ICI allusion à la sculpture anthropomorphe faisant
office de « canatide » a l'auvent exténeur de Yëbandra (le bois employé peut être parfois obaka, et la statue ne s'arrête-t-elle pas au
seuil de l'ebandza tout comme semble le faire le poteau sculpte? )

Mais Il y a plus la statue a ete façonnee matenellement par le sculpteur, tout comme l'être social l'est spmtuellement par l'educa­
teur , le terme employe ICI est le verbe bongoa qUI signifie façonner, sculpter, mais aussi elever, eduquer, former au sens figure
Nzambé le sculpteur devient donc « l'oncle », par réference au systeme social qUI, chez les Mttsogho, confie I'education à l'oncle
maternel Il ne manque à sa « mece » qu'un nom pour qu'elle puisse figurer dans un ordre classificatorre definitif et acceder a la
forme de VIe dont elle est l'Image Appartiendra-t-elle encore au regne vegetal (oguma ou obaka) - ou a l'ordre SOCial humam (un
tel une telle) Elle est alors soumise au « test» de Nzambe « qUI connaît les noms des personnes» L'embarras de ce dermer est
grand et reflete I'ambiguité de l'entrepnse , troublé par cette forme humaine d'une grande beaute, Il se laisse aller à I'illusion d'un
ordre qu'on serait dès lors tente d'appeler « esthéuque », et en oublie l'ordre SOCial naturel, delaissant ses femmes et allant Jusqu'à
proposer le manage à cette « creature» La reponse de cette dermere « Je n'epouserai pas une personne », est une mise en garde
que Nzambe refuse de comprendre, et la statue se met a chanter plus lom « Je SUIS oguma (et) obaka, c'est Nzambé qUI m'a « ele­
vée » Le contrat SOCial qu'est le manage serait des lors une aberratron et la statue retourne à sa forme ongmelle

Le conte, en ce sens moralisateur, pose le pnncipe d'homologie entre l'ordre SOCial et l'ordre naturel l'espece humaine, tout comme
le regne vegetal, se compose « d'mdrvidus » que l'on peut nommer L'art de la statuaire tente d'opposer un dementi à ce pnncipe en
proposant une expénence par laquelle l'homme eprouve ses propres possibilités creatnces, en refaçonnant a sa mamere l'ordre naturel,
mais par laquelle Il decouvre un principe cosmique qui le dépasse Les deux Nzambé font le chemm Inverse qUIva de la forme vegetale
à la forme humaine, et de l'ordre SOCial à l'ordre cosrmque

(1) A R WALKER et R SILLANS « Rites et croyances des oeuples du Gabon », p 66
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Dans la prenuère partie du récit, Nzambé « qUI ne connaît pas les personnes» penetre en brousse, sous prétexte d'aller poser des
pièges, et c'en est bien un qu'il élabore pour éprouver son Double Il abat les arbres et travaille en secret, fabnquant un être que la
Nature ne produit pas

Dans la seconde partie, Nzambe« qUI connaît les personnes» penetre en brousse, avec l'intention de recolter des larves comestibles,
mais les fûts abattus ne sont pas ceux qu'il comptait trouver, et la VIe SOCIale qu'Il recherche (quête de la noumture pour son ménage)
était illusoire et l'arbre « métamorphosé» en femme, se « remétamorphosera » en vegetal, recouvrant la verticahté de son fût ampute
pour prêter sa forme et sa VIe ligneuse a une Image humaine l'ordre cosmique sera rétabh
La démarche du sculpteur traditionnel, qUI est précisément celle de Nzambé «qUI ne connaît pas les personnes» risquerait de même
d'être asociale - ne s'entoure-t-elle pas de pratiques secretes? - en suscitant une illusion susceptible d'engendrer une certaine con­
fUSIOn logique Cette demarche se doit donc d'être codifiee au sem des structures SOCIales de type irntiatique qUI sont celles de la
SOCIété tsogho Dans la SOCIété tradinonnelle, le talent mdividuel de 1'« artiste » et la faculté de réception du « destmataire », doivent
refléter un niveau de connaissance auquel le code SOCIal assignera un rôle mmatique précis
En effet, la statuaire elle-même ne prend sa pleme signification qu'au sem du ntuel en tant « qu'embrayeur émotif» propre a faciliter
à l'irutié son expenence personnelle du sacré Les statues ne sont des représentations de personnes qu'en tant que ces dernières sont
elles-mêmes des « Images» du pnncipe createur AUSSI les noms qUI leur sont donnés - car les statues ont tout de même des noms ­
dans le cadre imtiatique, réfèrent-Ils aux mythes de creation ou sont-Ils des Images metaphonques du principe createur sous ces
diverses marufestations , certams noms sigruficaufs de figuration du Bwété ont été rapportés par Mgr AR WALKER (1) Mosèma
(le Hurleur), Moanga (le Créateur), Mobendé (CelUI qUI instruit), Njondo-modaki a-mambo (CelUI qUI révèle les choses secrètes),
MUSOSl (le SIffleur), Ndjobe (le «Père de famille), Gedjamè (le Maître de I'Umvers), Dtsumba (l'Ongme de toutes choses), Mtnanga
(les etoiles), Modanga (la lumière)
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ANNEXE 2

MUSIQUE TSOGHO

par P Sallee

1 - MUSIQUE INSTRUMENTALE ET LYRIQUE (face 1 du disque encarté m-fine)

01 - Deux chants (mwenza) a la harpe (nqombiy par NDJODI Jean-Claude - Seka-Seka (Mimongo) 1966

Ces chants sont interpretes par le harpiste (betl) au cours des ceremomes de Bweté

a pre/mer chant (1'35/1)

« Le Mwet (1) a donne la salutation ntuelle aux adeptes rassembles dans la hutte d'uutiauon
o mere Mweî nous avons SUbI les epreuves successives qui Jalonnent le parcours d'mrnation

b deuxteme chant (3'5/1)

« VOlCI le matin
Un grondement lointain s'est fait entendre

(1) Mwèi ou Ya Mwèi (mere Mwei) cf p 35 et 90)
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a mere Il est difficile d'exister
J'al eu partage la canne et les sonnailles des paroles de discorde

Mon aînee drt qu'elle n'est pas allee en manage, mais plutôt en esclavage

La saison seche se termine
Un grondement lomtam s'est fait entendre
annonciateur des premieres pluies
Pourquoi vous attarder aInSI dans le heu pnve (2) pour regler vos éternelles affaires confidentielles

Le grand python decoré de losanges
a avale le cycle des eternelles paroles
venues des ongmes

Il a avale les rochers ou se trouve le repaire du porc-epie
mitiateur de la parole qUI bruisse vamement
comme le Jeu du feuillage

Le cercle mfiru des paroles est love dans les sables de la rivière
L'OIseau est a present pns au piege

Je SUIS reste a rru-chemm
J'al choisi la VOle difficile

02 - Solo d'arc musical (mongongo) par NDJONDO - Mimongo 1965 (1'32")

L'arc musical est un monocorde dont la techmque utihse les ressources de la resonance naturelle C'est la cavrte buccale qUI fait
office de caisse de resonance

II - MUSIQUE DES MASQUES ET DES ESPRITS (face 2 du disque encarte in-fineï

01 - MUSIque pour le masque (moqhondzû « Ghetmdmdi », masque « qUI marche comme un aveugle»
(Tambours ndungu, ngomo, mosumba , chœurs d'homme) - Eteke 1968 (1'22")

02 - MUSIque pour le masque (moghondzl) « Mbidr » ce masque a une apparence de chauve-souns (kondzo) (tambours et hochet­
sonnailles, nquta et bosoko) - Eteke 1968 (1'47")
chant « La chauve-souns apparaît à la lurruere des torches»

03 - VOIX masquee figurant l'espnt kono (3)
On y entend un dialogue entre l'espnt (von: deformee au moyen du mirliton motove) et son Interprete (mudunga) qUI agite les
sonnailles bosoko (l' 51")

Ce masque de VOIX peut egale ment figurer la VOIX de l'espnt mokuku a madungu parfois représenté par un masque blanc du type
« Jeune fille morte» qUI intervient dans le Bwete de deuil

(2) Ndztmbè heu prrve, un peu a l'écart du Village ou se réunissent les adeptes de la societe du Bwete
(3) Kono cf p 35
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Interprete

« 0 Bwandja (4)
Le chef Mandja VIent d'être enterré
Ses dents creusent a present le sol comme le fouissoir à planter l'arachide

Kono

« Il est aujourd'hui dans le monde des morts Il a mené a son terme la lutte
de la vie et se trouve a present chez les cadavres
J'entends le bruit des sonnailles, ghè ghè ghe ghe ,

(Tout le monde passe par le chemm de la mort)
C'est donc un mine supeneur dont on celebre le deuil ,

Interprete

C'est donc tOI l'OIseau maudit ,
L'OIseau Mogogo devore par la pournture
L'OIseau Obopya annonciateur de malheur avec son escorte de fourmis devastatnces (5) ,

Kono

Agite les sonnailles bosoko avec lesquelles on converse avec l'Au-delà
VOICI les chasseurs et leurs chiens qUI dechirent tout ce qu'ils trouvent
Amsi en est-Il des vicissitudes de la vie ko ko ko ko ko

04 - Danse ombudi des femmes (harpe nqombi, poutrelles frappees bake, clochettes madyoko, tambour a membrane ngomo) ,
VOIX de femmes (3'30")
Cette aSSOCIatIOn femmme d'ongme N'Kami (groupe mtene des populations côtières), pratique des danses a caractere divinatoire
et a but curatif La transe provoquee par la musique permettra l'intervention d'espnts qUI reveleront leur identite en « possedant»
les candidats a la cure
La directrice de la danse pourra alors faire son diagnostic et pratiquer les exorcismes necessaires

(4) Bwandja nom de femme que l'on donne parfois à « l'espnt »
(5) Kano ou Mokuku a madungu La VOle surargue du masque mute le en malefique de ces oiseaux
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